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« Rappelons que le but du Synode, et donc de cette consultation, n’est pas de produire des documents,

mais de faire germer des rêves, susciter des prophéties et des visions, faire fleurir des espérances,

stimuler la confiance, bander les blessures, tisser des relations, ressusciter une aube d’espérance,

apprendre l’un de l’autre, et créer un imaginaire positif qui illumine les esprits, réchauffe les cœurs,

redonne des forces aux mains  ».
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     Le diocèse de Fréjus-Toulon a répondu à l’appel du Pape François invitant tous
les baptisés à « marcher ensemble », c’est-à-dire à poser deux gestes
fondamentaux pour toute relation humaine : se rencontrer et s’écouter. Ainsi
des femmes, des hommes, laïcs, prêtres, diacres, évêque, familles, jeunes,
personnes en situation de précarité, dans les paroisses, les mouvements, les
services, et au-delà des « frontières » habituelles, ont répondu présent à cette
convocation dite « synodale », inédite dans cette ampleur, leur donnant
l’opportunité de s’exprimer et d’être écoutés.

     Une équipe référente diocésaine formée de laïcs, prêtres, diacre, de sensibilités
ecclésiales différentes, a été mandatée par notre évêque Mgr Dominique Rey, pour
encourager cette démarche, la guider, et ouvrir à un discernement, à partir des
201 contributions recueillies, fruit de la consultation de plus de 1500 personnes.

    Ce texte constitue d’une part la contribution diocésaine attendue pour le
Synode romain 2021-2023, mais également un document que nous appelons «
d’étape » à l’intention de notre Eglise locale pour rendre compte déjà, des pas
accomplis, des premiers « seuils » franchis ensemble   en vue de prolonger cet
apprentissage avec une question : Quels pas l’Esprit Saint nous invite-t-il à
poser pour grandir comme Eglise synodale, c’est-à-dire comme Eglise
missionnaire ?

       Le contexte difficile, pour les Eglises et le monde, dans lequel nous célébrons
ce synode constitue une clef de lecture et de discernement : citons la réception
toujours en cours du rapport de la C.I.A.S.E. révélant la crise dite des abus, la
pandémie, la sécularisation à « grand pas », la crise écologique, la perte du sens de
la fraternité humaine, la guerre en Europe… Les défis qui sont devant nous sont
considérables, associant à une profonde mutation de nos sociétés, une
fragilisation sans précédent de nos Eglises. Cela révèle paradoxalement peut-être  
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Document préparatoire Synode 2023 n 32
C’est le sens étymologique du mot synode. 
Dans une autre étymologie le mot synode peut être compris aussi comme « franchir un seuil ensemble ». 
Commission Indépendante sur les Abus Sexuels dans l’Eglise
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 « moment favorable » (2 Cor 6,2), pour discerner, à plusieurs, les signes des temps
en vue d’annoncer l’Evangile à nouveaux frais. C’est à ce renouveau ecclésial et
spirituel que beaucoup de baptisés aspirent. 

     Si le mot synodalité n’est toujours pas compris de tous, en revanche, la mise en
pratique concrète du processus comme une « expérience spirituelle fondamentale
» en petits groupes a été accueillie simplement : écoute en commun d’abord et
avant tout, de la Parole de Dieu, après avoir invoqué l’Esprit Saint, puis écoute de
chacune et de chacun, « écoute libérée », en vue d’un discernement en commun
parfois possible.

    Cette démarche a suscité de l’enthousiasme chez beaucoup, parfois dans des
lieux insoupçonnés tels que les aumôneries de prisons. Certains étaient déjà
engagés dans une réflexion commune (citons les collectifs « Réparons l’Eglise », «
Promesse d’Eglise ») mais aussi des groupes de partage (mouvements,
associations). D’autres ont pointé son risque : que cette « parole libérée » tourne
davantage au sondage d’opinions, à un catalogue de doléances, qu’au
discernement communautaire à la lumière de la Parole de Dieu et dans la prière. 

    D’emblée, nous avons découvert que le « parler vrai synodal » est une mise en
action surprenante et déconcertante du charisme baptismal. Pour écouter
vraiment « ce que l’Esprit dit aux Églises » (Ap 2,7), nous avons compris qu’il est
nécessaire de mesurer l’écho de l’unique Parole de Dieu dans l’existence de
chacune et de chacun d’entre nous, ce qui passe par le risque d’une parole
personnelle, parfois « piquante », jusqu’à pouvoir entendre vraiment nos frères et
nos sœurs avec lesquels nous avons des points de désaccord. La possibilité même
de cette écoute en confiance n’est pas allée de soi et a demandé un
accompagnement, pour ceux d’abord qui n’en percevaient pas les enjeux, mais
aussi pour ceux qui, désabusés, ne croyaient pas possible d’entrer en dialogue
avec « ceux qui décident ». 

    Nous avons vite compris que la fécondité de cette démarche dépendait certes
de la bonne compréhension de son intention, de la nécessaire formation et
information adaptée, mais surtout que cet apprentissage ne pouvait s’inscrire que
dans un temps long au-delà du délai des six mois donnés à la consultation
diocésaine. Le « risque » évoqué plus haut d’une simple prise de parole (colère,
découragement, accusation...) se présente cependant en même temps comme une
interpellation directe ou indirecte, nécessaire dans un contexte de perte de
crédibilité sévère de l’institution ecclésiale. Ces interpellations n’expriment-elles
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pas en creux, le désir d’une conversion ecclésiale, stimulant « le sens de la foi »
des baptisés ayant participé ? C’est pourquoi, nous avons analysé les documents
reçus en prenant comme clé principale de réflexion et de discernement, ce
profond désir de communion, de participation et de mission que nous avons
perçu, grâce à une méthode décrite en annexe. Au-delà de la production de
documents, ce qui est en jeu dans la démarche elle-même, c’est la
compréhension, l’apprentissage et donc l’expérience spirituelle du
sacerdoce commun des baptisés dans la réception toujours en cours et en
devenir du concile Vatican II. 

     Trois questions structurent ce document d’étape : comment les choses se
sont passées ? qu’avons-nous découvert ? Comment allons-nous
poursuivre.? 

1 . C O M M E N T  L E S  C H O S E S  S E  S O N T  P A S S É E S  ?

     C’est la célébration d’une rencontre dans cette « égalité baptismale » qui
a été sans doute l’expérience la plus fondamentale et unanimement reçue. Les
fruits de ces rencontres ont été immédiats : « j’ai été bouleversé de rencontrer
dans sa foi mon voisin de banc pourtant là depuis 20 ans », « J’ai pu faire des
rencontres improbables qui m’ont déplacé ». C’est la proposition d’une
méthodologie simple et reproductible qui a pu poser un cadre « en confiance » :
des groupes de petite taille (une dizaine de personnes) permettant à chacun de
s’exprimer, « d’exister » aux yeux de tous, un lieu de partage autour de la Parole
de Dieu qui a été pour beaucoup aussi une découverte, une possibilité de
rencontre entre clercs et laïcs, dans une « égalité » de questionnement, sortant de
la logique habituelle de « celui qui sait » en surplomb de « celui qui ne sait pas ».
Cette confiance a « autorisé » une liberté dans l’écoute, un parler vrai, en disant
« je », en respectant l’autre et sans l’interrompre, évitant l’affrontement, un lieu de
reconnaissance même si « on ne se fait pas d’illusion » sur la portée de ce qui est
partagé. Cette découverte est déjà considérable tant nous sommes aujourd’hui
habitués, stimulés par les réseaux sociaux, au seul débat polarisé.  

     D’emblée la place de celle ou celui qui anime le groupe est apparue comme
essentielle. La formation de ces animateurs est une clef pour la transmission de
cette culture synodale car il s’agit de faciliter la parole, et pas d’abord de clore la
discussion ou de la conclure, mais bien de permettre à chacun d’oser une parole.
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     Certains ont pu élargir cette rencontre au-delà du cadre de la paroisse, en
milieu associatif, l’enseignement catholique, dans les maisons, témoignant d’un
besoin d’élargissement instinctif de nos lieux d’Eglise pour sortir d’un « entre
soi.», parfois en invitant des personnes plus éloignées des cercles habituels de
l’Eglise catholique. 

     On regrette une implication encore prudente de certains prêtres et donc un
relais moins assuré dans certaines communautés paroissiales : 27 paroisses sur
les 113 de notre diocèse ont pour l’instant constitué des groupes. Nous avons
essayé aussi de comprendre cette réserve : la proposition est venue en surcharge,
comme « parachutée » dans un agenda pastoral déjà rempli, dans le doute de
l’efficience d’un « truc » peut-être inutile, d’une compréhension incomplète des
enjeux, « le synode, c’est une affaire de laïcs entre-eux », et de l’inquiétude d’un
affrontement sur la question du cléricalisme, dans ce contexte de réception de la
C.I.A.S.E. , tout cela pouvant susciter une « réserve intérieure » légitime.

    La réticence à participer à l’expérience synodale concerne aussi certains
baptisés, qui estiment ne pas avoir à donner leur avis sur l’avenir de l’Eglise et
devoir faire confiance à leurs pasteurs. N’y-a-t-il pas aussi une lassitude ou une
peur à participer à des réunions, le défi de prendre la parole ? Cela invite à élargir
le type et le style des propositions. 

     Tous ceux qui ont participé ont en revanche, dans l’ensemble, considéré qu’ils
avaient vécu une expérience joyeuse avec beaucoup d’attentes et un effet de mise
en route immédiat de conversion et le souhait de poursuivre cette démarche.
Toutefois, certains restent dans la déception d’un processus de conversion
ecclésiale qu’ils jugent insuffisant et trop lent.

2 . Q U ’ A V O N S - N O U S  D É C O U V E R T  ?

     Avant tout que la synodalité n’est pas « un truc à la mode » qui passera, mais
bien l’expression d’un style de vie chrétienne à l‘écoute de l’Esprit Saint,
souvent vécue sans le savoir. Le témoignage des moniales dominicaines de saint
Maximin illustre cela car elles rendent compte par leur lien à la liturgie, à la parole
de Dieu, et leur manière de se gouverner de plus 800 ans de synodalité vécue.
Ensuite cette « marche ensemble » a révélé aussi de puissants débats sur la nature
même de la synodalité, qu’il s’agit ici simplement de nommer. 
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      La synodalité pour permettre aux baptisés de discerner. Pour les tenants
d’une synodalité limitée à la question de la gouvernance, il s’agit de trouver un
modèle qui permette de partager le pouvoir en recherchant l’efficience (modèle
démocratique, modèle associatif, ou modèle de renforcement du leadership…), au
risque de relativiser la question plus essentielle de la finalité même de ce pouvoir
qui est en réalité un ministère pastoral, c’est-à-dire la vigilance chrétienne, qui
comprend entre-autre, l’annonce du Royaume, le discernement des « signes des
temps » etc. Limiter la synodalité à la gouvernance risque de laisser croire que les
débats sur la finalité même de la mission chrétienne sont secondaires. De même,
ignorer les questions de gouvernance, très justement relevées par les nombreuses
contributions désirant mettre fin à une « verticalité de l’autorité », serait tout aussi
problématique. Le débat porte non pas sur un affrontement de deux
représentations mais bien sur la hiérarchie de celles-ci. La question de la
mission de l’Eglise précède et détermine son organisation interne.
   
    Cela est illustré par le fait que, la majorité des contributions remonte des
paroisses, décrivant leurs joies et difficultés. Elles expriment leur désir d’une
communauté plus accueillante et plus fraternelle, une participation plus large avec
le « concours de tous ». La critique se focalise autour de la figure du prêtre et plus
largement de l’autorité institutionnelle, lorsqu’elle prend la forme d’une
gouvernance de type vertical. On interroge la nature même du conseil pastoral
paroissial - quand il existe – « à quoi sert-il ? » « quel est le mode de désignation
de ces membres ? », « quel est son mode de fonctionnement ? », « de quelle
manière les décisions sont-elles prises par le pasteur ? », Mais surtout, quelle
place pourrait avoir la lecture et la méditation de la Parole de Dieu
ensemble pour ouvrir au discernement ? Certains paroissiens souhaitent être
associés ou au moins informés de la gouvernance paroissiale. D’autres au
contraire témoignent leur confiance absolue envers leurs prêtres, souvent
bousculés par des mutations fréquentes qui fragilisent les communautés autant
que les prêtres, s’inquiétant de leurs conditions de vie et suggérant « d’alléger
leurs charges ». Certains sont conscients que « le cléricalisme concerne aussi les
laïcs ». Certaines paroisses bénéficient de la richesse de la présence d’une
communauté nouvelle comme ressource de vitalité pastorale mais aussi comme
risque de confiscation douloureuse de la gouvernance « d’un petit nombre d’élus »
laissant de côté les « membres historiques et géographiques » de la communauté
paroissiale : « je suis paroissien depuis 25 ans et je ne sais pas s’il y a un conseil
pastoral ! »
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Diaconie de la solidarité, Diaconie du deuil …
Pépinière de la congrégation des frères de St Jean, des sœurs de Bethleem, ré-ouverture d’un séminaire diocésain, institution de la
Diaconie du Var, première greffe française de la communauté St Martin, accueil de communautés brésiliennes issues du renouveau
charismatique, accueil de prêtres traditionalistes en rupture avec leurs communautés d’origine etc… 
Cette expression est empruntée à Jérôme Fourquet, dans son ouvrage, L’archipel français paru au Seuil en 2019
Paroisse personnelle animée par la Communauté des Missionnaires de la Miséricorde Divine.
Participation à des groupes de parole, « Réparons l ‘Eglise », visites à Lourdes à l’occasion de l’assemblée des évêques en octobre
2021 ou à Rome, pour la journée mondiale des pauvres,
Vient du mot épiphanie, qui signifie «manifestation ». 
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      L’archipel diocésain. Depuis le Concile Vatican II, le diocèse de Fréjus Toulon,
sous l’impulsion de trois évêques successifs (NN.SS. Gilles Barthe, Joseph Madec et
Dominique Rey), s’est révélé comme un lieu d’expérimentation pastorale, faisant
droit à des audaces missionnaires  et à l’éclosion de réalités ecclésiales
innovantes. Des communautés de tradition spirituelle ancienne y côtoient des
communautés nouvelles françaises et étrangères avec l’influences du renouveau
charismatique pour certaines, et un ancrage plus traditionnaliste pour d’autres.
Cette biodiversité ecclésiale, qui s’est enrichie de plus en plus, ne doit pas cacher
aussi que ces nombreuses réalités existent côte à côte, sans se mêler, sans se
parler, réalisant ainsi une « archipélisation » de notre diocèse. L’urgence de
l’invitation de notre évêque à encourager « une communion missionnaire à
bâtir ensemble » n’en a que plus de poids. Une expérience synodale vécue en
centre-ville de Toulon entre le Centre Mariste, la cathédrale et la paroisse saint
François de Paule   a permis d’expérimenter une rencontre en confiance autour de
la Parole de Dieu, et tout en regardant en face « les questions qui frottent »,
d’ouvrir un chemin possible pour porter l’Evangile ensemble dans ce territoire
commun du centre-ville en commençant peut-être par le service du plus pauvre. 

     De riches expériences ont été conduites dans le diocèse sur la place et la
parole des pauvres dans l’Eglise, dans le cadre de la diaconie : « marcher au 
 rythme des plus fragile et des plus abimés est le meilleur moyen de marcher au
rythme de tous, mais surtout celui du Christ. » Pour autant, le respect de cette
place n’est pas encore naturel, elle reste exceptionnelle, ponctuelle, et demande
des efforts spécifiques d’accompagnement et d’écoute, qui ne sont pas partagés
par l’ensemble des communautés paroissiales, alors qu’une telle dynamique est
déterminante pour l’annonce de l’Evangile dans notre société inquiète. Le
témoignage de l’aumônerie des prisons a été éloquents : « les prisonniers, cette
part incarcérée du Corps du Christ, ont été très touchés d’être associés à la
démarche synodale et s’y sont associés avec sérieux » 

     La liturgie est perçue comme « lieu matriciel » de la synodalité au vu de
la richesse des commentaires. Les propositions montrent son caractère
épiphanique, comme ressource, d’une part de notre manière de vivre en Eglise et
dans le même mouvement façonnent aussi cette même manière d’être. On              
.
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comprend ainsi demandée pour sa préparation, l’adaptation des homélies « pour
être compréhensibles de tous », le désir de beaucoup d’être formés, d’accéder aux
nouveaux ministères (acolytat, lectorat) ouvert désormais aux femmes et aux
hommes.

     La diversité des propositions liturgiques (missel Romain et missel tridentin)
dans notre diocèse, est vécue par certains comme une vraie richesse : « les deux
missels s’enrichissent sans aucune rivalité », permettant à chacun de décider en
fonction de ses propres choix. D’autres au contraire expriment leurs
incompréhensions et blessures profondes, en particulier autour de l’Eucharistie
qui est le lieu par excellence de l’unité du Peuple de Dieu célébrant son Seigneur
qui vient. S’Il nous faut sans doute approfondir ensemble les modalités
d’application des dernières décisions romaines pour avancer dans la voie de
l’unité, l’écoute commune de la Parole de Dieu et le service des pauvres semblent
constituer des lieux de rencontre. Des défis considérables en termes de ritualité
se présentent à nous : il suffit d’observer la mutation profonde et rapide des
pratiques funéraires et des demandes de bénédiction de mariage aux frontières
des règles de l’Eglise. Comment ouvrir des espaces de discernement sur tous ces
sujets, « pour redécouvrir la ritualité en tant que chemin de liberté ? » 

     La place des femmes a été interrogée comme telle. Elle rejoint la question
du rôle et de la place des laïcs (femmes et hommes) dans l’Eglise au regard des
clercs, dans l’égalité baptismale, tant dans les instances de gouvernance comme
un Conseil Pastoral qu’autour de la Parole de Dieu « parole proclamée et partagée
par les laïcs femmes et hommes ». Il transparait une quête profonde de réciprocité
dans la reconnaissance pleine et entière de la place de la femme dans l’Eglise. Il
s’agit bien ici d’un profond changement de représentation pour ne plus donner le
ressenti d’une « Eglise machiste » qui « manque de considération envers les
femmes », et « sortir d’une exclusion des femmes » cantonnées à des tâches
prédéfinies par des hommes (décoration florale, catéchèse, nettoyage de l’église,
animation de la kermesse paroissiale...) Il s’agit dans ce chemin synodal de
questionner le rapport masculin féminin au regard de la Tradition - certains
proposant le diaconat, voire le presbytérat- oser la distribution de la communion
au cours des célébrations eucharistiques alors que par ailleurs les femmes
l’apportent aux malades, ainsi que la possibilité d’une prédication lorsque les
compétences bibliques et théologiques sont honorées. Il devient urgent de faire
émerger « des idées pour une Eglise plus inclusive », notamment au regard « des
femmes divorcées remariées et des femmes célibataires exclues de certaines
activités ». 
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 Il est à remarquer aussi que certains hommes ont pu exprimer de leur côté, leurs
difficultés à s’approcher de la vie paroissiale concrète souvent « saisie par les seules
femmes ». Certains même témoignent de l’émergence d’une « fragilité dans l’identité
du masculin » pouvant justifier d’une pastorale spécifique. La question de l’accès
des hommes mariés au presbytérat a aussi été posée plusieurs fois. 

    Synodalité et jeunesse. La participation des jeunes a été pour l’instant
prudente, mais aussi signifiante. Ils se sont saisis avec sérieux des espaces de
parole lorsqu’ils leur étaient proposés particulièrement dans le cadre de
l’enseignement catholique et des groupes d’aumôneries. C’est la force du
témoignage d’une foi enracinée dans la vie qui est pour eux le plus éloquent.
Ils ont émis des suggestions pour que soit mieux pris en compte leur place dans la
vie des communautés, y compris dans les instances de consultation et de
gouvernance, où ils n’étaient pas habituellement invités. L’audace et
l’imagination de la jeunesse peuvent être source de renouveau de la vie
ecclésiale, mais il faut réfléchir aussi à la relation avec les générations plus âgées
qui forment encore l’essentiel des communautés paroissiales. Ils sont traversés
aussi par les débats, souvent difficiles et polarisés entre « sensibilités ecclésiales »
différentes. 

     Synodalité et œcuménisme. La démarche synodale a suscité des rencontres
au-delà de la seule semaine de l’unité, auprès de nos frères et sœurs des
nombreuses Eglises présentes sur le territoire diocésain. Certaines Eglises ont pu
ainsi témoigner de leur expérience inspirante de « synodalité vécue ». Cette
dynamique « en amitié » ne demande qu’à grandir.  

    Parmi les sujets peu abordés, ou simplement « affleurants » : le défi pourtant
décisif autour de la maltraitance écologique de la « Maison commune » qui
invite à une écologie intégrale. La question de l’islam et surtout des relations
avec les musulmans, pourtant au cœur d’une approche pastorale en débat dans
notre diocèse, a été seulement évoquée. Ces absences interrogent mais surtout
montrent que notre démarche synodale vécue n’est qu’à ses débuts, et que ce
document modeste n’est qu’un bilan d’étape et ne peut être exhaustif de tous les
échanges qu’a pu susciter cette démarche. 
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     La participation à-venir du plus grand nombre à cette démarche de foi reste un
défi pour notre diocèse aujourd’hui. Reconnaissons que la culture synodale ne
peut être l’affaire des seuls forcenés de la réunion si nous désirons qu’elle pénètre
la vie réelle de nos communautés.  Comment allons-nous passer de la militance de
certains à l’engagement de tous les baptisés vivant la synodalité comme un
processus d’initiation à la vie chrétienne, prenant au sérieux le rôle de l'Esprit
Saint, par une écoute attentive de la Parole de Dieu également célébrée, et en
prenant part, avec humilité, aux tâches de la vie du monde au milieu des
Hommes.? 

     Si nous désirons approfondir le processus synodal sans attendre octobre 2023,
ne devons-nous pas continuer à avancer ensemble, sur quatre axes à partir des
propositions qui nous ont été faites : 

   « Remettre l’Evangile au centre de nos assemblées » : Former des
animatrices/animateurs de petit groupe permettant avant tout l’expérience
d’accéder à une Parole vivante et vivifiante, capables de mettre en œuvre des
pédagogies renouvelées d’écoute, de prise de parole, de partage ouvert à tous,
sans oublier les personnes vulnérables, ou éloignées de l’Eglise, et enrichies
d’initiatives œcuméniques et artistiques. Une formation commune aux laïcs et
clercs permettra le déploiement et la compréhension du charisme de chacun. 

     « Redécouvrir la joie de célébrer la liturgie » : Mobiliser l’ensemble des
fidèles aux enjeux d’une compréhension « plus ample » de la liturgie au-delà de la
célébration eucharistique, en déployant des liturgies de la Parole (liturgie des
heures, soirée louange, des petits groupes autour la Parole de Dieu …). Là
encore, une formation est massivement attendue. Apprendre à découvrir la liturgie
comme le creuset de la synodalité, lieu de la communion entre tous les baptisés
réunis par le Seigneur ; ne pas craindre de transmettre la foi par une catéchèse
exigeante et des célébration nourrissantes autres que la seule Eucharistie tout en
reconnaissant ce sacrement comme source et sommet de toute vie chrétienne. 

3 . «  E T  M A I N T E N A N T ,  F R È R E S  E T  S Œ U R S ,  Q U E
D E V O N S - N O U S  F A I R E  ?  »  ( A C  2 , 3 7 )
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     Inviter les conseils pastoraux dans les paroisses, mais aussi le conseil
épiscopal, presbytéral et toutes les instances de gouvernance de notre diocèse à
une expérience synodale. Veiller à ce que tous les baptisés, et spécialement les
femmes et les jeunes, puissent participer à la gouvernance. Rendre possible des
communautés certes petites (milieu rural), mais réellement fraternelles,
missionnaires et qui ne « filtrent pas » ceux qui s’approchent. Apprendre à
discerner ensemble. Prendre soin des liens et de la coresponsabilité. Ouvrir aux
laïcs l’accès aux trois ministères du lectorat et de l’acolytat, catéchiste (ou
catéchète) et assurer leur formation 

     « Que notre Eglise sorte des églises. » : L’activité d’une paroisse ne peut se
limiter à la seule célébration des sacrements, mais est appelé à discerner les
signes des temps en osant sortir de ses murs pour avancer jusqu’aux périphéries
de notre société. Il existe déjà une grande diversité des réalités ecclésiales et des
démarches d’annonce de l’Evangile (aumôneries, actions caritatives, culturelles,
communauté ecclésiale de base, tiers-lieux, ecclesiole, église domestique, parcours
alpha, etc.). Ces expériences sont appelées à se nourrir réciproquement, car
l’annonce du Royaume concerne tous les chrétiens là où ils vivent. 

     Au moment où son mandat s’achève, l’équipe référente est heureuse de
transmettre ce bilan d’étape, paroles modestes, fruit de l’écoute de nombreux
frères et sœurs et ce, pour que les discernements continuent avec d’autres
acteurs de la vie diocésaine. Cette étape en appellera d’autres, nous l’espérons. 
       Nous avons appris « en faisant », en « marchant ensemble ». Comme sur le
chemin qui mène à Emmaüs (Lc 24,13-35), c’est dans la rencontre de l’autre et du
tout Autre, dans une expérience commune de l’action de l’Esprit Saint, et d’« une
hiérarchisation des questions », qu’un discernement peut naitre depuis la mission
jusqu’à la gouvernance pour témoigner en frères de l’amour du Christ dans nos
vies . 

    Sans attendre les conclusions du synode romain, nous invitons toutes les
communautés du diocèse à se saisir des conclusions de ce rapport d’étape pour
rejoindre ou poursuivre cette démarche synodale. Notre conviction est que ce
processus de vie chrétienne permettra de vivre une expérience de conversion,
personnelle et communautaire, en vue de la Mission, en témoignant au monde de
la Pâque du Christ.  

 En ce cinquième Dimanche de Pâques, le 15 Mai 2022

C O N C L U S I O N S  :



Relectrices et relecteurs :
Alexandre Dos Santos (laïc), Gilles Rebêche (diacre), Christophe Beaublat (prêtre),
Nathalie Gadéa (laïque), Marie-Françoise de Billy (laïque), Jean-Raphaël Dubrule
(supérieur de la Communauté des Missionnaires de la Divine Miséricorde), Charles
Mallard (curé de la cathédrale), Jean-Noel Dol (vicaire général), Emmanuel Bruno
(laïc), Gonzague de Fombelle (laïc), Elisabeth Martini (laïque), Christian Perrein
(laïc), Sylvie Salin (laïque), Gilles-Hervé Masson o.p., Xavier Pion (laïc)   

Synthèse finale : 
François Meusnier (laïc), Jean-Michel Permingeat (laïc), Luc Forestier (prêtre de
l’Oratoire) 






D É R O U L E M E N T  D U
P R O C E S S U S  D E
C O N S U L T A T I O N

D E  L A  D É M A R C H E
S Y N O D A L E

A N N E X E  A
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    Mgr Dominique Rey a demandé à François Meusnier (laïc) de constituer une
équipe référente pour guider la consultation dans la phase diocésaine du Synode
2021- 2023. Cette équipe, par la composition de ses membres, a voulu être
attentive à la diversité de notre diocèse tant dans les états de vie, que les
ministères, les charismes et les sensibilités ecclésiales.

L E S  M E M B R E S  D E  L ’ É Q U I P E  R É F É R E N T E  

    après accord de notre évêque ont été : Nathalie Gadéa (Communauté Vie
Chrétienne), Jean-Noël Dol, (vicaire général), Alexandre Dos Santos (Communauté
Récado), Gilles Rebêche (diacre) ,Christophe Beaublat (prêtre au séminaire
diocésain et exorciste), Gonzague de Fombelle (Fraternité St Laurent), Marie-
Françoise de Billy (laïque Mariste), Charles Mallard (curé de la cathédrale de
Toulon), Jean-Raphaël Dubrule (supérieur de la Communauté des Missionnaires de
la Divine Miséricorde), François Meusnier (Ecclesiola), avec une équipe élargie à
trois autres membres : Jean-Michel Permingeat (président du secours catholique),
Xavier Pion (délégué pour l’enseignement Catholique), Elisabeth Martini (laïque
fraternité franciscaine).

Q U E L S  O N T  É T É  L E S  P R I N C I P A L E S  D A T E S  D U
P R O C E S S U S  ?   

Le 16 octobre 2021 
le lancement de la démarche synodale 

    En communion avec l’Eglise universelle à la Cathédrale de Toulon sous la
présidence de notre Evêque, a réuni environ 200 personnes heureuses de
participer non sans une certaine appréhension à un évènement inédit. Une grande
diversité était notée d’emblée venue de nombreuses paroisses, de familles
spirituelles et mouvements divers (CVX, Maristes, Fraternité Franciscaine Séculière,
communauté de l’Emmanuel, Communauté des Missionnaires la Divine
Miséricorde, ecclesiola, communauté des pauvres de Jésus, etc.). Une consultation
en petits groupes a été célébrée avant la célébration de la vigile dominicale.
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Le 11 décembre 2021
Une session de formation pour les animateurs de petits groupes

     Organisée à la paroisse Notre Dame de Consolation à Hyères. Il s’agissait
d’aider les futurs animateurs de groupes à diffuser la méthode de la démarche :
«Comment mettre le synode en pratique chacun à son niveau ? » car « L’écoute
réciproque est difficile à vivre mais la bonne volonté réelle ». Une quarantaine de
participants issus de l’ensemble du diocèse (Brignoles, Draguignan, Hyères, Toulon,
Sanary, etc.) étaient présents. Cette formation a permis de lancer de nombreux
groupes à travers le département. 
 
 



De multiples évènements

     De multiples évènements ont pu naitre ensuite, et nous ne pouvons être
exhaustif ; Citons le 12 décembre le lancement pour la communauté vie
chrétienne pour ensuite rejoindre les paroisses, le 8 janvier pour la famille
Mariste, dans la même dynamique. La majorité des membres ont créé des
groupes à partir d’un des 10 thèmes proposés. Le 29 janvier 2022, une
assemblée synodale à la cathédrale de Fréjus sous la présidence de notre
évêque, mais également le même jour à la paroisse de Bandol, puis Sanary,
certaines paroisses de Toulon, et des alentours etc. citons aussi les rencontres
synodales entre les « trois clochers » du centre-ville de Toulon (Centre Mariste,
cathédrale, Saint François de Paule). Les expériences ont été variées, mais hélas
pour l’instant peu vers les « périphéries »,en dehors de nos assemblées
habituelles. 

Contributions

     C’est plus de 201 contributions (synthèses) qui ont été adressé à l’équipe
référente et recensées à la date du 27 Avril 2021, réunissant la consultation de
plus de 1500 personnes environ (estimation basse).

8 ja
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     Dans ce processus inédit, nous avons décidé de poser une méthodologie que
nous souhaitions également synodale afin d’une part d’analyser de façon
exhaustive les documents reçus mais aussi de préparer l’étape de
discernement en vue de la rédaction du texte demandé pour le processus.

C O M M E N T  O N T  É T É  C O L L E C T É S ,  A N A L Y S É E S  C E S
D I F F É R E N T E S  C O N T R I B U T I O N S  ?   

P o u r  l ’ a n a l y s e  d e s  d o c u m e n t s

     Nous nous sommes inspirés d’une part des conseils donnés par le secrétariat
du synode romain et d’autre part d’une méthode de relecture dite « en binôme »
utilisé notamment lors du dernier Synode des jeunes (octobre 2018). Après une
phase d’expérimentation par un premier binôme, et après validation de cette
méthodologie, le 20 avril à la Castille, une quarantaine de personnes se sont
réunis pour lire 201 synthèses avec une vraie « expertise participative ». Un travail
en confiance, en liberté invitant chaque participant à se décentrer de son propre
regard. A Partir de ces 201 synthèses ont été rédigées 20 présynthèses avec un
triple objectif : celui de poser une première étape de discernement, donner le
matériel nécessaire au travail de discernement pour la rédaction de la contribution
diocésaine et enfin permettre une publication pour tous et accessible à une
lecture aisée, respectant aussi la confidentialité de ce florilège de Verbatim. Ont
participé à cet évènement de relecture.

P o u r  l e  t r a v a i l  d e  d i s c e r n e m e n t

     Nous avons fait le choix d’une retraite en équipe sur trois jours à Saint Maximin
du 30 avril au 1er mai au monastère des moniales dominicaines. Il s’agissait de
nous mettre à l’écoute de l’Esprit Saint dans la prière commune et personnelle,
permettant l’écoute de chacun. Nous avons fait le choix, après accord de notre
évêque, d’inviter Luc Forestier, prêtre de l’oratoire du diocèse de Paris, théologien
ayant déjà l’expérience de l’accompagnement du synode des Jeunes et apportant
un regard extérieur à notre diocèse . La méthodologie mise en œuvre a bénéficié
des compétences professionnelles d’ Elisabeth Martini. Nous avons analysé en
trinôme les 20 présynthèses pour ensuite vivre un véritable travail de
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discernement communautaire. François Meusnier écrit « Cette belle aventure avant
tout d'amitié nous a amenés à tisser des liens au-delà de nos "sphères de sécurité"
habituelles ». Christophe Beaublat « Je retrouve vraiment dans ce document les points
saillants des 20 présynthèses que nous avons lues attentivement, et le discernement de
l'équipe, notamment pendant le week-end à St Maximin. Les choses sont dites avec
clarté, franchise, et bienveillance, avec un souffle d'espérance où je me retrouve
pleinement ». Ont été présents à cette retraite : François Meusnier, Nathalie Gadéa,
Alexandre Dos Santos, Diacre Gilles Rebêche, père Christophe Beaublat, Marie-
Françoise de Billy (laïque Mariste), Jean-Michel Permingeat, Xavier Pion, Elisabeth
Martini, Christian Perrein, Emmanuel Bruno et Sylvie Salin . Le père Dol nous a
rejoint pour la soirée du samedi et une partie de la matinée du dimanche.

L a  r é d a c t i o n  d u  d o c u m e n t

     Une équipe rédactionnelle de trois, a proposé à une équipe de relecture le
Document d’Étape pour un Discernement Diocésain. C’est la version 14 de ce
texte qui est validée par l’ensemble des membres de l’équipe référente et
présentée le samedi 14 Mai 2022 à notre évêque par une délégation de
l’équipe référente, avant son envoi à la conférence des Evêque de France le 15
Mai 2022.

L e  s a m e d i  4  j u i n  :  U n e  A s s e m b l é e  S y n o d a l e

     Une Assemblée Synodale est invitée à la Castille sous la présidence de notre
évêque pour célébrer avant tout la Pentecôte et présenter le document d’étape
pour un discernement diocésain et envisager l’avenir.



P R É S Y N T H È S E S
D U  D I O C È S E  D E

F R É J U S  T O U L O N

A N N E X E  B
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les 201 fiches des synthèses des groupes de consultation reçues
nominativement ont été numérotées.
confiées à 40 lecteurs de sensibilités différentes, le 20 avril lors d’une réunion
de 3h à la Castille, les contenus ont été lus et analysés par 20 binômes pour
produire 20 présynthèses anonymes. Ces lecteurs se sont appropriés la
méthodologie, validant l’anonymat des groupes de consultation et acceptant de
faire connaître leurs identités. 
 ces 20 présynthèses ont été confiées à l’équipe référente le WE des 30 avril et
1er mai pour produire le document à envoyer à la CEF

    Lors du lancement de la démarche synodale dans le diocèse de Fréjus-Toulon,
Monseigneur Rey a invité tous les baptisés du diocèse à partager la question
concernant notre Église locale « quels sont nos joies, nos difficultés, nos
souffrances, nos espérances et nos désirs ». De nombreuses personnes se sont
proposées pour animer des groupes de consultation. Elles ont demandé la
transparence de la synthèse de cette étape et l’engagement de l’équipe
missionnée par l’évêque de sa transmission aux animateurs de groupe.

   L’équipe référente leur a assuré que la méthodologie utilisée, les résultats
analysés et le document envoyé à la Conférence des évêques de France leur
seraient transmis et déposés sur le site du diocèse.

     Pour être fidèle à l’expression de tous, l’équipe référente a défini un chemin au
cours duquel les fiches de synthèses des consultation ont été travaillées pour en
faire un document d’étape pour un discernement diocésain.

1.

2.

3.

I N T R O D U C T I O N

F I C H E  M É T H O D O L O G I Q U E  P O U R  E F F E C T U E R  L E  T R A V A I L
D E  P R É S Y N T H È S E  

P r o c e s s u s  e n  v u e  d e  r é d i g e r  e n  b i n ô m e  u n e  p r é s y n t h è s e
 
Rappel du cadre :  écoute et  d ia logue à des f ins de convergences sur l ’essentiel
qui  ressort  du contenu des synthèses lues (10 par binôme avec un souci  que les 2
membres du binôme soit  de sensibi l i té  d i f férente)  en étant  mutuel lement v ig i lant  à



P A G E  0 3

Pratiquer la suspension de jugement
Être fidèle aux propos transcrits
Ne pas filtrer au travers de ses propres prismes (convictions /opinions)
Rester fidèle à soi-même et vigilant à sa parole 

Les remarques clés qui reflètent le thème (témoignage du vécu des personnes)
Les envies , les attentes, les interpellations
Les idées novatrices en reprenant les verbatim qui paraissent les plus
emblématiques , illustratifs dans chaque catégorie 10mn

en regroupant ce qui apparait être les mêmes thèmes ou similaires/ les remarques,
envies, idées novatrices et qui peuvent être classées pour le binôme sous le nom d’un
thème différent
s’accorder sur les intitulés du thème et leur contenu après regroupement
garder ce qui est distinct (un thème peut apparaitre dans un paquet de de 5 et pas
dans l’autre). 

Phase 1 – Chaque binôme reçoit 10 synthèses . Chacun lit 5 synthèses puis
échange 35mn

Temps 1 - Lecture individuelle des 5 synthèses en repérant les convergences -15mn
Temps 2 – Echange de ses 5 synthèses pour permettre au binôme d’avoir lu les 10
synthèses 

Dans un travail individuel chacun regroupe ce qui apparaît aller dans le même sens en
donnant des noms de thème 10mn

Puis pour chaque thème , repérer :

Phase 2 - Ecoute de chacun 15mn 
Chacun lit à son binôme les thèmes avec les remarques, envies, idées novatrices
associées. La personne qui écoute repère les thèmes semblables ou proches, idem pour
les remarques, envies, idées novatrices 7mnX2

Phase 3 – Le binôme rentre en dialogue pour tisser ensemble 30mn

Phase 4 – Ecriture de la présynthèse 30mn
En reprenant tous les termes mentionnés au préalable (2 pages maximum)
NB : idéalement chacun a apporté un ordinateur portable pour transcrire 

Phase 5 – chaque binôme lit sa synthèse au groupe
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2 0  P R É S Y N T H È S E S  

P r é s y n t h è s e  N ° 1

L’organisation de l’Eglise fonctionne de manière trop hiérarchique sur un mode
pyramidal très ancien qui ne laisse pas de place au débat. Le pouvoir au sein de l’Eglise
a remplacé l’autorité et la participation. Les titres « abbé, monseigneur, chanoine, père
» sont issus de la volonté de positionner le clergé de façon proéminente. 

Organiser une responsabilité partagée entre clerc et laïc (femme et homme) /Diaconat
femme et couple / Place des femmes dans la gouvernance /Ordination des femmes et
des couples. 
La désignation d’un évêque doit être soumise à l’avis des communautés chrétiennes
pour un temps limité, faisant l’objet de l’évaluation contradictoire et régulière.  
Remplacer la structure pyramidale par des cercles de concertation et d’échange. 

Les grands absents de la démarche synodale : ceux qui ne croient pas sont blessés par
la vie ou ont une expérience malheureuse de la religion, ou ne se reconnaissent pas
dans la liturgie. 
Voix des minorités, exclus, marginaux inexistants : tri sélectif quand on veut s’engager
dans l’Eglise. Les femmes divorcées et les personnes célibataires sont exclues des
activités proposées au sein de certaines églises. Il y a un tri sélectif lorsque l’on veut
s’engager dans la vie paroissiale. 

L’exercice du pouvoir clérical pourrait être tourné vers le service de la charité,
expression de la miséricorde divine. 
Ouvrons l’Eglise et cessons l’entre-soi. Accueil de la diversité (de pratiques dans
l’Eglise), accueil de l’autre = pauvre. 

 1. Structure et fonctionnement de l’église 

 Remarques 

 Idées novatrices 

2. Ouverture aux autres, à la diversité, sortir de l’entre soi  

 Remarques 

 Envies 
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Arrivée sans accueil et sans vie dans la paroisse. Importance de l’accueil - "comment
j'accueille" "respecter la personne qui arrive. Trop peu de lieux propices à la rencontre. 
J’ai l’impression qu’il ne se passe pas grand-chose en dehors des messes. 
Les annonces paroissiales ne sont pas assez visibles. 
Je suis très attaché aux signes tangibles, fêtes, processions… 
Ceux qui se donnent aux autres ne sont pas assez visibles des gens de l’extérieur. 
C’est l’exemple donné par les autres qui entraîne à progresser dans la foi. Etre
chrétien, c’est aussi être responsable de la chrétienté des autres ; c’est forcément être
au service. Il n’y a pas de communauté dynamique si on ne se donne pas aux autres. 

Marcher avec aussi ceux de l’extérieur (église ouverte/ mieux accueillir). 
Groupe d’étude de la parole / Créer des activités paroissiales / Organisation de
pèlerinages, retraites. Développer la fraternité au sein de la paroisse en organisant des
évènements festifs et conviviaux. Importance du message d’ouverture pendant les
mariages, enterrement. 
Les communautés doivent être plus ouvertes sur l’extérieur, les célébrations plus
souvent à l’extérieur (comme au Moyen Age ou à Seville !) 
Avoir un message plus attirant. 

Il faut arrêter d’inviter les gens à la messe ; j’aimerais être invité à autre chose moi qui
suis non croyant.
L’Eglise doit sortir des églises.

Je souhaite participer à des parcours de foi, et rencontrer des témoins de foi… mais on
ne sait pas où ils sont… 

Pour les catéchistes, pour devenir missionnaire avec suivi 
Pour les laïcs : manquent de formation simples et concrètes pour comprendre les
fondamentaux de l’Église : gestuelle dans la messe, responsabilité et amour fraternel,
carême, etc 

 3. Animation vie Paroisse / Rayonnement (donner envie)  

 Remarques 

 Envies 

 Idées novatrices 

4. Formation 

 Remarque 

Envies 
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Séminariste souffre que l’on attende tout du prêtre déjà très occupé /Importance du
prêtre dans une paroisse, il créé des activités paroissiales /Trop de tâches
administratives nuisent à sa mission spirituelle. /Le déplacement tous les 6 ans
perturbent les paroissiens (c’est quand on prend ses marques qu’on se quitte : durée
plus longue dans une même paroisse). 

Regroupement de prêtres, en communauté, attirante. Que les pères fédèrent nos
familles paroissiales. 

La femme ne pourrait-elle pas devenir diacre pour seconder le prêtre ? 

Le sujet de l'homélie est souvent revenu : "elles font la joie" mais aussi "trop
moralisatrices », parfois je suis répartie avec de la culpabilité, pourtant j'ai le désir de
bien faire ".  
Sentiment de rejet lorsqu’on ne peut pas prendre l’eucharistie, c’est un combat, on
vient pourtant pour le Christ : mari non catholique, refus de la communion pour
l’épouse. Pourquoi l’Eglise se permet de juger qui peut ou pas recevoir le Corps du
Christ ? Le Christ le refuserait ? 
Vocabulaire doit être adapté à tous, remarques à propos du sens des gestes posés, ce
qu'ils signifient. 

Une homélie avec compréhension simple et adaptée à la vie quotidienne/ La louange /
La chorale pourrait être plus "invitante"/ Le parcours Alph./ Temps de lectio, 
Que nos offices soient joyeux. 

Ne pas refuser la communion aux divorcés et le baptême aux personnes qui vont se
marier avec un divorcé. Ne pas heurter les fidèles (refus de communion). 

Ne pas oublier pour qui on accomplit la mission et être cohérent entre le message du
Christ et nos actions. L’Église est amour inconditionnelle mais est très exigeante. Au
niveau de la responsabilité entre frères et sœurs, il faut trouver un juste milieu entre la
correction fraternelle et le jugement. 

 5. Vie des prêtres 

 Remarques 

 Envies

 Idée novatrice 

6. Liturgie 

 Remarques 

 Envies 

 Idée novatrice  

7. Vie en Eglise  
 
Remarques 
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Parlons davantage de l’amour du Christ et non de notre nature de pécheur. 
 Envie 

"Le moment que l'on est en train de vivre, ce que je viens d'entendre, me donne envie de
revenir".
 

P r é s y n t h è s e  N ° 2

Être une communauté accueillante et à l’écoute des plus faibles. Pour les
nouveaux arrivants, pour les personnes isolées à l’entrée et à la sortie des messes.
Pour les non pratiquants comme pour les non croyants qui retrouvent l‘église à
l’occasion de célébrations comme baptême, mariage ou obsèques.
Pour les tenants des rites différents (rite « extraordinaires »).
Organiser des repas en commun pour toucher des personnes en précarité ou isolées.
Visiter les personnes âgées ou malades.

Être conscients de la richesse de l’unité dans la pluralité des sensibilités. La vérifier
par des projets concrets.

Développer des relations fraternelles entre prêtres et laïcs.
Inciter des laïcs à seconder les prêtres dans leurs tâches d’écoute et les former pour
cela.
Élargir la participation des laïcs aux célébrations : homélie, sacrement du baptême, …

Être conscients des difficultés rencontrées par certains :
L’Église apparaît comme porteuse d’un discours manquant de bienveillance, empreint
d’injonctions et d’intolérance.
Accueil des mariages mixtes, des divorcés remariés, des couples homosexuels, … . 
Célibat sacerdotal éloignant des réalités humaines.
Confession à un homme faillible.

Rendre les célébrations plus accessibles à tous :
Utiliser un vocabulaire intelligible par tous et rappeler le sens profond de chaque
moment.
Varier les modalités des célébrations dominicales. Donner le choix parfois entre
partage de la parole et Eucharistie.
Inviter tous les paroissiens à participer, occasionnellement, aux équipes liturgiques
pour se sentir plus acteurs.

Utiliser mieux les médias modernes. Par-là étendre et améliorer la visibilité de
l’Église.

Prêtres et laïcs : 
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Est ressenti comme obstacles au dialogue avec le monde : des communautés
renfermées sur elles même, un discours de l’Église empreint d’injonctions et
d’intolérance (divorcés remariés, couples homosexuels), un rapport au dogme «
aveuglant » empêchant réflexion et ouverture, un célibat sacerdotal frein aux vocations
et entrainant une méconnaissance des problèmes humains.
L’écoute de la Parole et une communauté accueillante (amitié, simplicité) sont perçues
comme plus importante que le sacrement de l’eucharistie.
Attachement au sacrement du baptême, au fait de se retrouver dans une église à cette
occasion ou à celle d’un mariage.

Nécessité d’une explication sur le sens de l’eucharistie.
Médiation du prêtre pour la confession mal perçue (« homme faillible).
Accès au baptême « parcours du combattant »
Manque bienveillance dans l’accueil des demandes de mariages mixtes.

Améliorer l’accueil à l’entrée comme à la sortie de l’église.
Favoriser la communion des cœurs en privilégiant un dispositif circulaire.
Utiliser un vocabulaire intelligible par tous avec le rappel du sens profond de chaque
geste.  
Varier les modalités des célébrations dominicales : par exemple remplacer parfois
l’Eucharistie par un partage de la parole.
Inviter tous les baptisés à participer, occasionnellement, aux équipes liturgiques pour
qu’ils se sentent acteurs des célébrations.
Élargir la participation des laïcs à la célébration : homélie par exemple. Leur ouvrir la
célébration de certains sacrements (baptême, mariage). 
Porter une attention particulière aux non pratiquants et aux non croyants à l’occasion
de célébration qu’ils peuvent pratiquer, baptême, mariage ou obsèques.

Similitude de la démarche synodale et de celle des pèlerins d’Emmaüs.
Richesse des différences de sensibilité dans la paroisse.
Intérêt des rencontres entre enfants ou entre adultes de la paroisse.

Richesse de l’unité dans la pluralité des sensibilités. 
Unité à vérifier dans des projets concrets.
Interrogation sur le rapport aux non-chrétiens.
S’imposer un Conseil Pastoral.

N° Fiches
1

 2

19

 44

 50
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Favoriser les rencontres intra-communautaires et entre tenants des rites ordinaires et
extraordinaire.
Favoriser la vie communautaire pour s’extraire de la folie moderne. Repas en commun
pour toucher personnes en précarité ou isolées. Souci de l’accueil des nouveaux
arrivants. Visites des personnes âgées et utilisation des moyens moderne
d’information.

S’engager, faire rayonner, écouter en toute humilité.
Créer des groupes de parole (sur l’actualité politique par exemple )
Utiliser les médias pour témoigner et améliorer la visibilité de l’Église. 

Écouter répond à un besoin fondamental. Les laïcs pourraient seconder les prêtres
dans cette tâche d’écoute/accompagnement. En corollaire formation à l’écoute.
Redynamiser l’accueil que chacun ait pu échanger. Donner leur place aux plus fables.

Formation des prêtres ? séminaires particuliers comme Toulon ?
Unité dans la diversité. Vrai dialogue œcuménique et interreligieux.
Développer des relations fraternelles entre prêtres et laïc.
Homélie par les laïcs.
Accueil divorcés remariés et participants non pratiquants aux baptêmes, mariages ou
obsèques.

 2

 66

 90

 148

P r é s y n t h è s e  N ° 3

Le curé ne décide pas seul, la hiérarchie ecclésiastique qui suit et nous qui écoutons,
la mission n'est pas réservée qu’ aux seuls prêtres mais à tous les baptisés

Désacraliser le prêtre
Partage des responsabilités 
Codécider

Messes faites en cercle, descendre l'autel dans l'assemblée

 1. Horizontalité

 Remarques 

 Envies

 Idées novatrices
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Pour le baptême être au plus près de la vie actuelle des couples
Notre quotidien ne trouve pas sa résonance dans les messages de l'église et ses
célébrations

Prêtres normaux sans soutane 
La parole qu'elle résonne avec ce que je vis au quotidien
Inviter un prêtre comme un ami pour qu'il entende nos vies et que nous entendions la
sienne

Célibat des prêtres
Animer des temps d'échanges en lien avec la vie des paroissiens et de la communauté
La messe comme un lieu d'offrande des vies des paroissiens

La place des divorcés dans l'église trop sévère sans bien sûr dévaloriser le sacrément
de mariage
« Si vous ne vous êtes pas confessé, vous ne venez pas communier »

Divorcés remariés puissent approcher tous les sacrements
Chacun juge s'il peut être en contact avec le Christ

Diaconat des femmes
Inviter chaque groupe à prendre en charge une animation d'une liturgie

Écouter la parole demande un effort
Il est important que tous comprennent quels sont les mots de ce qu'on célèbre
Transparence des abus de pouvoir

« La célébration doit me permettre de comprendre le message de la parole du Christ »
Élargir et vulgariser la parole
Pouvoir comprendre le poids de chaque mot

 2. En phase avec la vie actuelle

 Remarques 

 Envies

 Idées novatrices

3. Accès aux sacrements

 Remarques

 Envies

 Idées novatrices

4. Comprendre

 Remarques 

 Envies
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Temps et lieux d'écoute et d'expression de souffrances et d'incompréhension vécus dans l'église
Rendre le message du Christ audible à l'assemblée et pour cela prendre en compte la diversité
de chacun

Simplicité et espace donné à chacun selon son vécu et sa place
L'église blessé par des prises de position, des jugements
L'ambiance est donnée par la volonté du curé
Les célébrations manquent de joie et de gaieté ; sont trop longues et ennuyeuses

Transmettre des messages forts, enthousiastes, positifs
« Nous avons besoin de compassion de compréhension, d'orientations, pas de culpabilité »
« la célébration doit m'apaiser et que j'y puise une certaine force »

L'accueil et l'écoute véritable doivent être une priorité absolue
Passer des messages positifs dénués de jugement
Privilégier la présence de Dieu dans le monde par l'accueil, le partage et l'amour de tous les
frères avant l'adoration du Saint Sacrement

Il manque de façon cruciale une place pour les femmes dans l'organigramme

Témoigner que nos richesses sont multiples
Accueillir c'est accepter la différence

Créer des lieux propices au dialogue
Aller chercher chez l'étranger les idées
Place des femmes : qu'elles donnent la communion à la messe puisqu'elles l’apportent bien
souvent aux malades à domicile.

 Idées novatrices

5. Ambiance christique

 Remarques 

 Envies

Idées novatrices

6. Diversité

Remarques :

Envies :

Idées novatrices
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P r é s y n t h è s e  N ° 4

Dialogue et échanges à parfaire
« Trop peu de lieux propices à la rencontre »
Liens entre paroisses proches : «la largeur de l'évangile n'est pas visible »
Nous enrichir de nos différences
Inclure les absents les malades les personnes âgées

Bannir les homélies moralisatrices « parfois je suis repartie avec de la culpabilité
pourtant j'ai le désir de bien faire besoin » « il faut des homélies encourageantes »
Importance de la qualité de la sonorisation
Pourquoi les femmes ne donnent elles pas la communion dans toutes les paroisses ?

Manque de communication prêtres laïcs
Difficultés relationnelles prêtres laïcs
Co-responsabilité
Nécessité de communication entre laïcs engagés et les autres

Ordination d'hommes mariés 
Femmes diacres 

Vie fraternelle

Célébrations 

Égalité baptismale

Idées novatrices 

P r é s y n t h è s e  N ° 5

L’Église n’accueille pas   28
Pas assez de dialogue entre les générations  85
Accueillir les nouveaux arrivants, les jeunes. Ouvrir l’accueil aux non pratiquants lors
des différentes cérémonies  166
Aller chercher les personnes âgées et les malades.
Rôle des paroissiens pour accueillir et faire accepter les nouveaux prêtres  166
Richesse du travail synodal  85

Attentes : Conseils pastoraux, projet pastoral dans la durée 5 collégialité.
Être acteur « Tout le monde est légitime pas juste les prêtres et les animateurs en
pastorale. » 31 
« En quoi l’égalité baptismale fonde-t-elle la capacité des laïcs à participer activement à
la dimension sacramentelle de l’église. » 149

Accueil et Dialogue

Role des laïcs
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Tristesse de la réduction de la paroisse à une distribution de sacrements et à la
célébration de rites 149
Les prêtres doivent sortir de leur église pour partager des activités autres que le culte.
31
Expliciter la liturgie 166
Le latin ça crée un écart 3
Attente d’un partage sur le sacrement de la réconciliation 167
Les célébrations liturgiques préparées par des équipes diverses où chacun
participerait tant pour la Parole, l’homélie et même la concélébration.28

Ne pas réduire la foi et et la vie spirituelle à l’enseignement et à la pratique d’une
morale. 149
L’Église doit véhiculer un esprit d’entraide dans la société 31
Accorder une place privilégiée aux pauvres 

Comment mieux former les prêtres à la relation avec les femmes et les familles ? 5
Des laïcs compétents et formés sont prêts à participer à la formation des jeunes clercs.
149

Liturgie et Sacrements

Place de l'Eglise

Formation

P r é s y n t h è s e  N ° 6

Travailler l’accueil dans nos églises : accueil à l’entrée et à la sortie des messes 

Lieux d’écoute à privilégier : maisonnées alpha, les tables ouvertes, ce qui permettrait
de mieux se connaitre Nécessité de rester accueillant et ouvert à tous  
Eglise tournée vers l’extérieure 
Regroupement avec d’autres paroisses de temps en temps au moins au niveau du
doyenné 
On a apprécié ces rencontres qui nous ont permis de mieux nous connaitre...peut-être
à poursuivre sous d’autres formes comme le parcours alfa mais simplifié.  

1) Accueil et écoute 

 Remarque 

 
Envies 
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Manque de formation au management d’équipe 

Réformer en profondeur la formation des prêtres en remettant l’évangile au centre et
non pas le culte. Idées novatrices 
Demander aux postulants d’avoir au préalable une qualification professionnelle  
Inciter le clergé à avoir un rôle dans la société (association, mouvements divers, voir
emploi)  

Simplifier le langage de l’Eglise, les pratiques, et les célébrations pour les rendre plus
accessibles. 
Célébration plus sobre et compréhensible 
Simplifier les fondamentaux de la foi : liturgie plus accessible à tous 
Favoriser la formation des laïcs 

La place des divorcés dans l’Eglise est trop sévère 
Le cheminement du catéchuménat est trop long : ils sont dans la vie active ! 

Ouvrir les sacrements aux personnes sans exclusion (problèmes divorcé-remariés,
couples en union libre, couple homosexuel) ni complications rédhibitoires  

Ouvrir le sacerdoce aux femmes et aux hommes, mariées ou non. 
Envisager un engagement sacerdotal limité dans le temps.  

Réformer la gouvernance de l’Eglise : un service qui implique une autorité et non pas
en pouvoir en surplomb (évêque, prêtre, laïc) 
Durée épiscopale limitée (comme dans les congrégations religieuses) 
Tous les ministères doivent être soumis à évaluation  
Instaurer un mécanisme de concertation effective et de contre-pouvoirs dans les
diocèses

2) Formation et parcours des prêtres
 
 Remarque 

 Envie 

3) Liturgie 

Envies 

4) Accès aux sacrements  

 Remarques 

 Idée novatrice 

5) Place de la femme ET sacerdoce 

 Idées novatrices 

6) Institution / gouvernance  

Idées novatrices 
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Les instances existent (conseil paroissial et pastoral) mais n’ont qu’un rôle restreint à
l’exécution (Question du choix des membres) 

Le curé ne décide pas seul mais en accord avec le conseil 
Mieux communiquer sur l’organisation interne de la paroisse (pas que le web) 
Prévoir des créneaux pour les personnes qui travaillent 

Ce que j’attends de l’aumônerie c’est de pouvoir parler avec des personnes qui
prêchent la parole de Dieu et qui sont à l’écoute des personnes qui sont perdues dans
le méandre de la vie et ont pris le mauvais chemin.  
Notre aumônerie nous permet de partager avec nos frères orthodoxes et protestants. 

Une aumônerie ouverte demandée par exemple d’amener un copain ou une copine
indifférente à la religion (ex marche, balade à vélo), partager ensuite leurs découvertes
faites au cours de la journée 

Eglise figée…besoin de plus de fraternité et de joie 
Nous ne sommes pas assez à l’écoute dans notre cœur et charitables avec notre
prochain 
Ce qui manque dans nos communautés c’est la joie « Jésus demeure ma joie » 
Une communauté dont les membres grandissent ensemble  
S’inspirer des premiers temps de l’Eglise : la discussion sur une affaire à résoudre est
ouverte à tous les frères, les apôtres et les anciens. Puis, à cette lumière soutenue par
l’Esprit Saint une décision est prise, clairement définie et communiquée

7) Organisation paroisse 

 Remarque 

 Envies 

8) L’aumônerie  

Envies 
Dans les prisons 

 Pour les jeunes : 

9) Visions de l’Eglise  

P r é s y n t h è s e  N ° 7

 Liturgie – célébrer 

Souhait de « liturgies plus participatives » (164) 
« élargir la participation des baptisés et des baptisées à la célébration » (15)

1.

Attentes : 

« Placer les dons de chacun à la bonne place »(71) 
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Que faire « lorsque les enfants ne nous « attirent plus » à la messe. » ? (49)
Comment « sortir de la routine, monotonie » ? (15)
On constate parfois une « perversion du sacré » (7)  
« Vocabulaire intelligible pour tous (nouvelle traduction ?) langage et rituel pas
accessible (7) pas adapté ? (164) 
Certains soulignent l’importance de « la beauté de la diversité des formes liturgiques »
(53) d’autres au contraire s’interrogent sur la pertinence de cette diversité de formes :
« Devons-nous choisir notre paroisse en fonction de notre forme liturgique ? » (164)

« Privilégier les dispositifs circulaires ou semi-circulaire autour de l’autel. » (15)
« Favoriser une participation des laïcs à l’homélie (15) et sa préparation (15) »
« Ouvrir la possibilité de célébration du mariage et du baptême à des baptisés » (15).
« Formation au ministère du lectorat. » (36)
« Remplacer parfois en semaine ou le dimanche par une liturgie de la parole. » (15)
« Travailler la qualité des chants » (15)
« Initiation à la lecture en assemblée / répétition au micro » ( 36)
« Des paroissiens pourraient participer à la préparation de la PU » ( 36)
« Les séminaristes en stage sont invités à participer plus activement à la formation des
lecteurs » ( 36)

« Favoriser l’accueil avant et après la célébration. » (15)  
« Penser aux non pratiquants et aux non croyants (mariages et obsèques) par une
parole audible de tous. » (15)
Importance de « faire partie d’un groupe ». (48)
« Nous apprécions dans une homélie tout ce qui met en relation le prêtre et les
fidèles…mes frères bien aimés …mot d’accueil au début de la messe ...parler au Père à
la sortie » (36)
L’écoute vient de la confiance ( 33)

« Les personnes de l’Eglise ne sont pas souvent ceux vers qui l’on se tourne lorsqu’il y
a un besoin d’écoute. » (33)

Sentiment d’exclusion / femme mais aussi des « divorcées, des non conformes non
confessées ». (7)
Manque de visibilité de la paroisse vue de l’extérieur (49)

 Interpellations :

 Propositions :

2. L’accueil, hospitalité. 

 Attente :  

 Interpellation :

Nous sommes souvent « une Eglise obsolète, machiste et moralisatrice, qui renvoie un
message désastreux, destructeur et contraire à l’Evangile » (7)
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Trouver des « idées pour une Eglise plus inclusive » (7)
« Utiliser un vocabulaire intelligible par tous »(15)
« Développer l’accueil à l’entrée de l’Eglise ou après la célébration autour d’un café »
(15)
« Accueil des « tradits » qui se sentent rejeter » (71)
Missions d’évangélisation ( 53)
«démarche sur le cinéma chrétien » (71)

Plus de formation des prêtres et des laïcs ensemble (7) 
Désir de savoir (lire, comprendre, creuser) (7)

Sortir de « l’entre soi » (7)
« Réflexion sur comment bien placer les dons et charismes de chacun à la bonne place
» ( 71)

« Réformer en profondeur la formation des prêtres » (7)

« Partager la gouvernance entre prêtres et laïcs. »  
« Une dynamique commune pour générer de l’aide (71) »
« Réformer la gouvernance » (7)

Difficultés avec un certain « individualisme du prêtre ». (144) 
Pas de conseil pastoral chez nous. Pourquoi ?  
Importance de l’autorité « et non pas du pouvoir » (7)

 Proposition :

3. La place des femmes dans les assemblées 

 Attentes : 
 « Sortir d’une exclusion des femmes » (7)  
 Interpellations : 
 « Une Eglise machiste » (7)
 Propositions : 
  « Plus de place pour les femmes dans la liturgie » (36)  

 4.Formation 

 Attentes : 

 Interpellations : 

 Propositions : 

 5. Gouvernance : 

Attente : 

Interpellation : 
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Importance du conseil économique et pastoral. « Ne faudrait-il pas élire les membres
plutôt qu’ils soient choisis uniquement par le curé ? » (144)
Apprendre à travailler en équipe (144) 
Décision en concertation avec un mandat limité. (7)

Communication insuffisante aux seins de nos communautés 
Mieux connaître les différentes réalités paroissiales (48) plus de communication de la
part du Conseil Pastoral quand il existe.

Favoriser d’autres « structures que la paroisse » : des petits groupes, tiers lieux,
communautés domestiques. (7) « faire partie d’un groupe pour mieux s’intégrer » (48)
Avoir des moments concrets de communion avec le protestantisme (7)

Proposition :

6. Vie de la communauté : 

Attentes 

 Propositions : 

P r é s y n t h è s e  N ° 8

V pour verbatim, 
E pour envies,  
IN pour idées novatrices 

et le plus souvent possible, entre parenthèses le numéro de la fiche
concernée  

Structure et fonctionnement de l’Eglise

Code utilisé :  

1.
V : Remettre les hommes d'Église à leur juste place, dans l’esprit des évangiles et non à
celles de surhommes : un ajustement dans le regard et l’attitude des fidèles comme du
prêtre
E : Instaurer une supervision collective des clercs au-delà de la dimension spirituelle
Créer et former des équipes mixtes, clercs, laïques, d’accompagnement pour les différents
services

Les laïcs dans l’Eglise
V : Faire rentrer les femmes dans une vraie gouvernance collégiale et cesser de les
cantonner aux rôles subalternes qu’elles tiennent traditionnellement au sein de l’Eglise
E Favoriser la collégialité. Comme dans la société civile, l’Eglise doit s’adjoindre des
contrepouvoirs    (dans les conseils pastoraux, économiques) (20) 
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2. Célébrer
V : Beaucoup de temps pour une liturgie indigeste (34)
E Annoncer une parole de foi simple et compréhensible pour tous, enfants, jeunes,
adolescents.
E Priorité à la qualité de la sonorisation de l’église. Améliorer la qualité des chants : les
choisir bien adaptés à la liturgie et utiliser des enregistrements si pas de chanteurs (25)
V : Exprimer les intentions de prière proposées par le pape dès le début de la messe et
recentrer les intentions de la PU sur les évènements récents dans le monde, notre pays,
notre ville et notre paroisse
E Hommes et femmes devraient donner la communion
IN et V Donner la communion à tout le monde sans exclusion (25). V : Il n’y a pas d’exclus
au sacrifice du Christ
IN et V: Créer un groupe de paroissiens préparant avec le célébrant l’homélie du jour, et
pourquoi ne pas laisser à certains laïcs compétents la possibilité de prêcher

IN et V : Compte tenu du nombre important de divorces dans l'Église, instaurer un
mariage en 2 temps : une bénédiction nuptiale après le mariage civil, suivie, après
plusieurs années de vie commune, d’un engagement dans le sacrement du mariage.
IN et V : Les dogmes surannés doivent être abandonnés officiellement (25)

3. Vie communautaire Intracommunautaire, au niveau de la paroisse
V : Favoriser la vie intracommunautaire et intergénérationnelle, pour s’extraire de la folie
moderne, et réinventer des évènements propices aux rencontres (165)
V: Développer la diaconie pour les personnes isolées, précaires 
Avoir le souci ( en vraie culture )de l’accueil des nouveaux paroissiens
Porter la communion à ceux qui ne peuvent pas se déplacer, prévoir des covoiturages,
donner des nouvelles des évènements familiaux 
La démarche synodale a donné un vrai goût et désir de continuer les échanges, partages
Prévoir un accompagnement des parents et jeunes baptisés (25)
V: Ne pas lâcher les adolescents après leur profession de foi et leur proposer des
rencontres musicales et joyeuses avec prières sous différentes forme
V Peu d’écoute et de mercis de la part des clercs

4. Au niveau du diocèse 
V : Développer les relations avec le diocèse en dehors des demandes de dons. On est trop
clochers !     (165)
V : Créer une équipe diocésaine de bénévoles qui aide les jeunes pour leur orientation
professionnelle en faisant passer un message spirituel et humain (25)
V : Développer les services de la pastorale (UDV) dans les paroisses rurales désertées et
laissées au soin des prêtres étrangers, afin d’aider et soutenir les faibles et les exclus (25)

 Favoriser les rencontres inter communautaires : rite extraordinaire et ordinaire
 Promouvoir des pratiques œcuméniques :
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Temps liturgiques, célébrations, partages bibliques, groupes de prière ( 17) ,
 Vivre la charité dans un même projet (25)
 Organiser des cours de religion ensemble suivis d’un débat. (25)
 Hors œcuménisme, ouverture aux religions musulmanes et juives ( 25)

5. Conversion personnelle
Confier et déposer sa vie au Seigneur (158)
Vivre et s’abandonner à l’Esprit Saint (158)
Vivre notre identité de baptisés (158)
Encourager la lecture de la Parole (bible) 
V : Etre capable de regarder plus loin que le prêtre, vivre sa relation au Christ.

P r é s y n t h è s e  N ° 9

L’accueil doit être fait à l’entrée et sorties des messes, et des cérémonies (mariages et
obsèques) en particulier vers les personnes mariées, les enfants les jeunes et les
handicapés. 
L’accueil doit être fait également pour les personnes qui s’éloignent de l’Eglise aux
personnes d’autres religions et aux divorcés remariés.
Création d’un service ‘sentinelle’ gardien de l’ambiance et des liens.

 En utilisant les charismes. Joie du service dynamisme. Les jeunes doivent être
impliqués dans le service.

La communication doit se faire au niveau inter-religieux car la richesse provient de la
diversité.
Elle doit s’appuyer sur des médiathèques paroissiales (livres, films...)
Il doit y avoir une articulation des agendas entre paroisses proches 

La paroisse entière et les groupes (par des Sorties, des projections de films) 
Les prêtres et les laïcs égaux sans question de pouvoir.
Parce que nous appartenons tous à la même communauté.
En apprenant les besoins de l’autre.

1.Structuration de l’Accueil :

2. Être acteur : 

3. Communication : 

4. Vivre plus ensemble : 

5. Plus de participation des laïcs et des femmes
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Adaptée en se mettant au niveau de ceux à qui l’on parle, enfants, jeunes, débutants
dans la foi.
Ne pas oublier le mot d’accueil.
Elles se doivent d’être très belles :’c’est là que bat le cœur de la paroisse’ redonner la
sacralité à l’eucharistie.

Comprendre le déroulement de la messe.
Formation sur la compréhension de la foi du débutant à l’érudit. 
Formation spécifique aux adolescents. 

Les gens sont en attente d’un appel pour accéder à un service
Ignorance de la gouvernance de la paroisse 
Ignorance sur les services existants dans les paroisses. 
La Gouvernance est très opaque, elle mérite d’être clarifiée.

Homélie par les laïcs en collaboration avec les prêtres (161)
Plus de participation des laïcs et des femmes
Donner aux femmes la même place qu’aux hommes y compris dans l’accès au diaconat
et au sacrement de l’ordre.

6. Être missionnaire 

7. Messe

8.Formation

9. Service 

10. Idées novatrices

P r é s y n t h è s e  N ° 1 0

Beaucoup d'attentes parfois contradictoires pour l'amélioration de l'organisation de
l'église insistance sur le besoin de fraternité : 
« Renforcer le vivre-ensemble au sein de l'église » 43
« Accueil de celui qui vient pour la première fois » 156
Écoute des marginalisés, donner plus de place aux laïcs et notamment aux femmes
(23 32), former à l'écoute 21 
Certaines remises en cause de la centralisation 11
Beaucoup de remarques sur la collégialité 88 156 163 « faire de la collégialité un socle
pour les grandes décisions à venir » 43
Délégation des tâches pour les laïcs 23

1.L'organisation de l'église
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Élargir le Conseil pastoral 88
Désir des jeunes d'être acteur dans l'église 32 avec des propositions qui leur
correspondent
Plusieurs revendications sur la nécessité de la communication notamment entre
prêtres et laïcs 88 
Les délibérations du Conseil pastoral doivent être communiquées aux paroissiens 88

Plusieurs envies de rapprocher la célébration des sacrements auprès des fidèles
« Des célébrations domestiques » en petite communauté 14
« Restreindre le nombre de célébrations pour communier ensemble davantage » 43 
Développer les célébrations pénitentielles 14
Promouvoir une diversité de modes de célébration 14
Beaucoup de désirs de « remettre la parole de Dieu au cœur de nos assemblées » 43 
Ne pas exclure les personnes de la communion 14

Importance de mieux former les prêtres notamment pour célébrer et donner de
meilleurs homélies 11
 Un groupe propose que la parole soit proclamée et partagée au cours de la messe par
les laïcs hommes ou femmes 14
Développer le catéchisme pour adultes 156 
La formation sur les fondamentaux 51
Que les prêtres sortent de l'église et partagent la vie civile pour évangéliser 32 
Interrogation pour faire venir les jeunes et les enfants 163

Évaluation systématique des activités qui marchent où qui ne marche pas 88
Problème de multiples activités sans vision forte et sans objectif concret 11
Grandes divergences autour du latin 51

 Idées

2. la célébration des sacrements

3. Formation et mission

4. Pallier aux difficultés
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P r é s y n t h è s e  N ° 1 1

Accueil intergénérationnel (jeunes et personnes âgées)
Accueil et suivi des nouveaux, être attentifs aux personnes qui viennent à l'Église
Rencontre entre paroisses
Rencontre entre religions différentes
Accueil inconditionnel des divorcés et homosexuels
Organiser des moments festifs repas, partagés
Favoriser les rencontres entre jeunes au sein du diocèse
Conjuguer nos différences (spiritualité)

Expérience d’Eglise positive vécue hors paroisse
Discours de l’Eglise avec injonction et jugement
Préjugés dus à des obstacles d’origine sociale
Ne pas décourager les bonnes volontés 
Dépasser les difficultés, rencontre désintéressée de l’autre (Christ caché dans l’autre)
Ne pas juger
Être à l’écoute 

Alpha
Travailler les homélies repartir avec quelque chose, nous parler d’aujourd’hui, les
insérer dans la feuille de communauté
Catéchèse pour adulte
Formation des lecteurs

Propos du pape rapportés aux paroissiens et expression possible des laïcs
Lettres de l’évêques rarement commentées, communication verticale interrogations
sans réponses
Manque de cohérence et d’unité entre les prêtres qui divise les chrétiens face à des
sujets d’actualité (covid et pass vaccinal, politique…) le prêtre est-il le représentant du
Christ ou un militant politique ?

Difficulté de témoignage dans sa propre famille
Le courage d’afficher sa foi dans le monde
Être plus participants et moins spectateur

FRATERNITE- ACCUEIL

CHARITE-ECOUTE

FORMATION

COMMUNICATION

MISSION ÉVANGÉLISATION
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Esprit de communion à l’écoute de la parole de Dieu
L’acolytat n’est pas égal dans toutes les églises
Le système hiérarchique empêche le dialogue, il le pollue
Manque de communication entre le conseil pastoral et la communauté
Nous sommes des moutons avec un pasteur, fidèles passifs ou ils s’en vont.
Bonne relation entre prêtres et laïcs
Moins de dogmatisme qui empêche la réflexion et l’ouverture
Place de la femme dans l’Eglise (enfants de chœur ?)
La relation de cause à effet entre Vatican II et la désertion des églises ne peut pas être
justifiée par la concomitance de ces deux événements
Il serait souhaitable de revenir sur Vatican II et de rappeler jusqu’où ne pas aller trop
loin.
La mouvance traditionaliste est un frein supplémentaire pour réintégrer l’Eglise

Instituer un moment religieux avec ceux qui sont loin, dans la sobriété pour leur
donner envie d’aller plus loin
Messe des éloignés

SYNODALITÉ

IDÉES

P r é s y n t h è s e  N ° 1 2

« Les parents du catéchisme ne sont pas intégrés. »
« Les fiancés se préparant au mariage, peu habitués à fréquenter une paroisse… un
moment à ne pas rater [NLDR la messe qui est proposée] … par exemple « accueil
chaleureux des paroissiens »
« Développer l’accueil des personnes divorcées »

« Prêtres et laïcs doivent s’incarner dans leur secteur géographique ou social. »
« [L’alliance nouvelle avec Dieu] ne se fera pas par la morale mais par le partage de
cette vie reçue à la lumière de l’Evangile.

« Le mot famille employé à tort et à travers peut blesser. »
« Les acteurs des services ne sont pas connus des paroissiens. »
« Peu d’échange entre paroisses »
« Communication du diocèse trop succincte. »
« Manque de publicité des œuvres caritatives chrétiennes pourtant très agissantes. »

Accueil

Eglise dans le monde

Communication et vie diocésaine
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« Manque de temps de convivialité en dehors des messes ».

Coresponsabilité, Synodalité
« Remplacer le modèle pyramidal par des cercles de concertation »
« Plus de synodalité à l’intérieur de chaque service » et « réunion de conseils   
 pastoraux élargis »

Place des femmes
« Des revendications surgissent sur la place des femmes… ne pas hésiter à en
parler. »

« Confier des responsabilités aux jeunes »

« Le refus de baptême… ; la souffrance causée ne semble pas prise en compte. Ne pas
refuser catégoriquement quand les parents proposent des parrains non baptisés
savoir expliquer et accompagner.
« Augmenter l’écoute et la prise en considération des remarques entre le clergé et les
laïcs. »
« La parole ne se libère pas [par] crainte que cela soit inutile. »  

« Deux liturgies s’enrichissent sans aucune rivalités »
« Laisser la liberté de la liturgie… se consacrer à l’essentiel l’évangélisation »
 « Demande de groupes d’échanges nourris par la parole »

Convivialité

Organisation de l’Église

Dialogue et écoute

Prière/Sacrement/Liturgie

 
Engagement et mission
 « C’est Dieu qui mène la mission »

Rapport Sauvé/Abus
 « Créer des possibilités de thérapie gratuites ».

P r é s y n t h è s e  N ° 1 3

« Les homélies sont trop longues et pas adaptées aux paroissiens » 

« Des homélies dont le contenu n’est pas une conférence théologique » 
« Des homélies de compréhension simple adaptées à la vie quotidienne »

1.LA LITURGIE 
Remarques 

Envies
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« L’écoute est difficile mais plus facile entre frères qu’avec nos prêtres »
« L’arrogance de beaucoup de prêtres du diocèses » « la sclérose du clergé »
« Des prêtres se sacralisent mais aussi des laïcs sacralisent les prêtres par manque de
discernement. »
« Trop de passivité des laïcs ? » 
« La place du prêtre dans le conseil paroissial parfois trop prégnante. » 
« Les expériences de partage en petits groupes sont enrichissantes : Cela apprend la
tolérance et la différence »

« Identifier les préjugés et stéréotypes qui font obstacle à notre écoute »
« Promouvoir de vraies rencontres sans contraintes et sans jugement »

« Une Eglise peuple de Dieu clercs et laïcs sur un même pied d’égalité, qui ose se
mettre en question à tout moment, qui célèbre sur le parvis, qui bouscule l’institution.
Une Eglise sans clocher au ras du sol plus proche des gens et du monde dans un
langage accessible à tous. »

« Notre Eglise est belle » 
« L’Eglise n’accueille pas assez »

« Donner de la place aux exclus de la vie ecclésiale, ne pas refuser la communion aux
divorcés et le baptême aux personnes qui vont se marier avec un divorcé. »
« Être plus accueillant aux familles et enfants en début de messe »
« Etablir des relations œcuméniques avec nos frères protestants et orthodoxes et juifs
» 

Comment sont formés les séminaristes ? Avec quel discernement ?

« Proposer des moyens qui favorisent la rencontre personnelle avec le Christ « « se
rapprocher de Jésus demande de mieux le connaître »
« Pédagogie de ce qui se vit dans l’Eglise : expliquer pour ne pas heurter : le latin, la
place de femmes 
Pas d’Eglise pour les spécialistes »

2. NOS COMPAGNONS : LE VIVRE ENSEMBLE CLERCS ET LAICS ET LAICS ENSEMBLE
Remarques : 

 Envies  

Idées novatrices

3. L'ACCUEIL 
Remarques : 

Envies :

4. FORMATION 
Remarques  

Envies : 
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Impliquer les jeunes les femmes les marginaux les personnes âgées dans des groupes
de réflexion pour faire évoluer
Adapter la communication de L’Eglise à la société d’aujourd’hui

5. LA SOCIÉTÉ ; LE MONDE

Envies : 

P r é s y n t h è s e  N ° 1 4

Déchristianisation, désaffection des églises : Les chrétiens sont de moins en moins
nombreux dans les églises et se sentent seuls : Se poser la question : Comment
annonçons-nous l’Evangile ? Sommes-nous attirants ?
Les obstacles invoqués sont les dogmes les rites la rigidité les contre témoignages ;
Qui engendrent parfois incompréhensions et frustrations entre laïcs et clercs
 L’église n’offre aucun plus par rapport à valeurs humaines et républicaines chez non
croyants
 La place des femmes est insuffisante dans les instances décisionnaires et dans la
participation à la liturgie
Conseil paroissial se limite souvent à un organe exécution 
Laïques doivent décharger prêtres de tâches ne relevant pas de la pastorale ou du
culte
L’expérience des groupes a fait ressortir un très grand amour de l’Eglise

« Être joyeux ensemble » (n°64)
Joie communauté accueillante qui témoigne de l’Espérance ; importance de
l’engagement et du témoignage de vie de certaines personnes ; 
Importance de l’Eucharistie la plus participative possible
Présence communauté joyeuse dans les différents moments paroissiaux 
Amour service des pauvres charités
Église non repliée sur elle et nostalgique de pratiques du passé, mais ouverte sur le
monde et source d’espérance, évangélisatrice
défendre ; du respect de la Création
Rassembler ceux qui lui tournent le dos, être plus attentif aux absents
Participation et engagement :

1. Fonctionnement paroissial et ecclésial participation joyeuse, et communication
transparente

 Remarques :

 Envies, attentes,  
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Les liturgies Doivent être joyeuses mais respecter des temps de silence

Importance d’être bien nourris spirituellement 
Partage de la Parole de Dieu pour une attitude plus évangélique
Formations bibliques en paroisse et diocésaines nécessaires à l’évangélisation 
Formation encycliques et doctrine sociale de l’Eglise, sujets éthiques et sociétaux 
Formation à l’annonce de l’Evangile

 À réfléchir, accueil et accompagnement des personnes n’ayant pas accès aux
sacrements et qui finissent par quitter l’Eglise

Communication modernisée, avec un vocabulaire et des outils contemporains ; 
Trouver un langage et des gestes permettant aux personnes éloignées de connaître le
Seigneur
Journal paroissial, site internet

Prendre en compte la vie des familles d’aujourd’hui (familles recomposées, activités
multiples des jeunes,
Suivi et accompagnement des nouveaux baptisés et revenants

Place de l’œcuménisme à développer avec activités avec autres églises chrétiennes,
temps de prière et célébrations communs
Partage de la Parole de Dieu, S’approprier l’esprit des actes des apôtres et des textes
de Vatican II
Temps de rencontres paroissiales pour faire remonter idées et initiatives
Conférences débat
Dîners paroissiaux
Pour jeunes : aide aux devoirs, spectacles, encourager la participation des jeunes,
leur donner plus de place. Patronage scoutisme ; pour les attirer l’Eglise a besoin
d’être renouvelée

Implication dans la vie de la cité
Meilleure connaissance de la diaconie du Var et de ses actions
Membres du conseil paroissial devraient être élus, et représentatifs.
Recenser les compétences et proposer des CDD 3 ans
Instaurer une communication transparente entre le conseil paroissial et les fidèles.
Il faudrait un conseil paroissial restreint avec des responsables conscients de la charge
et du service

Fraternités orientées vers des actions missionnaires

La communion doit être reçue par tous ceux qui la demandent sans discrimination

 Idées novatrices :
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Autoritarisme de certains clercs, manque de considération femmes ; manque d’écoute
des laïcs engendrant fatigue et solitude
Le prêtre manque de statut dans la société actuelle
Formation des séminaristes, une vie étudiante et professionnelle est souhaitable pour
avoir plus de maturité humaine. Formation à la bienveillance

 Le prêtre doit être quelqu’un qui écoute : plus pasteur que manager : considération
d’initiatives des paroissiens et pas seulement de quelques laïcs autour du curé
Il est celui qui rassemble et favorise la participation dans les tâches et l’élaboration des
projets paroissiaux
Écouter les paroissiens avant de proposer des changements, prendre le temps de
connaître les paroissiens et le fonctionnement antérieur.
Esprit de Service humilité charité
Améliorer la transparence sur l’organisation avec une meilleure communication,
incluant l’aspect économique.
Partage de la gouvernance avec les laïcs ;
Importance de préciser davantage les missions

Envoi aux périphéries de toutes sortes

 Célibat obligatoire à reconsidérer
Ordination d’hommes mariés vers 45/50 ans

2. Attente par rapport au prêtre écoute attentive et partage de la gouvernance 

Remarques

Envies, attentes :

Idées novatrices :

P r é s y n t h è s e  N ° 1 5

Aller à la rencontre des gens isolés (ou pas) sur les lieux de vie 
Désir de se mettre au service au sein de la paroisse Mais comment ? 
Souhait d’être accueillis à l’entrée et à la sortie de la messe 
Encourager la proposition par les paroissiens de projets et d’initiatives qui ne soient
pas censurés immédiatement 
Amélioration de la fraternité : arriver à faire de notre communauté paroissiale et
diocésaine une famille bienveillante qui prend soin de tous, s’appuie sur la prière, les
sacrements, les moments de partage / Soigner l’attention aux autres, la convivialité /
Vivre des temps de partage et annoncer l’évangile
Développer l’attitude de bienveillance, d’acceptation, de remerciement 
Pérenniser le fonctionnement synodal à l’échelle de la paroisse et du diocèse

VIE DE LA PAROISSE 
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 Formation des catéchistes et de chrétiens volontaires pour l’aumônerie des lycées et
des collèges. Devant la désertification progressive de nos églises et absence de jeunes
: instaurer une catéchèse plus moderne, dynamique.

Décloisonner les actions et mieux communiquer 
Informer plus clairement les paroissiens 
Savoir inviter 
Réfléchir à différents outils de communication adaptés à tous et leur complémentarité 
Le manque de communication complique la tâche / Les laïcs ne sont pas toujours
écoutés 
Pouvoir écouter et être écouter 

Réconciliation : Pouvoir se confesser de façon plus anonyme, en proposant des
célébrations pénitentielles
Eucharistie : ouverture aux divorcés remariés 
Question du suivi après avoir reçu certains sacrements (baptême, communion)

Aller à l’église est rébarbatif 
Faire revenir les jeunes à la messe mais ils ne veulent pas des contraintes 
Remettre en question certaines constructions qui relèvent des rites et pas de la foi 
Trop de différences entre les messes 
Propositions : offrir aux femmes les mêmes fonctions qu’aux hommes, adultes et enfants :
enfants de chœur, distribution de la communion … 

Retrouver l’expression de la foi des 2 premiers siècles apostoliques. 
Aller chercher non pas la brebis égarée mais les 99 brebis égarées du troupeau
d’aujourd’hui (ouverture au monde sécularisé d’une Eglise très minoritaire)
Ouvrir la fraternité aux non-pratiquants 
La mission apporte la joie de donner et de voir le bonheur de celui qui reçoit
Plus d’œcuménisme 
Importance de repérer les personnes isolées et de les aider 
Ouverture au monde sécularisé. L’Eglise semble loin des problèmes de la société, du
réel

Proposition novatrice : ouvrir le sacerdoce aux femmes 
Ne plus imposer le célibat aux prêtres : que chacun fasse comme il le désire 

CATECHESE 

COMMUNICATION 

SACREMENTS  

LITURGIE 

MISSION 

CLERGÉ 
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Revenir au noyau de la foi (Jésus ressuscité, pardonner, aimer son prochain comme
soi-même). La liberté et l’Amour sont au-dessus de la loi.
L’eucharistie est le fondement de ma foi. 
La communion c’est tous les jours.
Ce ne sont pas les pratiques qui comptent mais le témoignage
La foi c’est tous les jours 

MA VIE DE FOI

P r é s y n t h è s e  N ° 1 6

Dans l’Église en général : redéfinir le rôle des prêtres, des diacres, avec plus de
place pour les laïcs et les femmes. Envie : qu’elles puissent donner la communion et
être enfants de chœur. Idée novatrice : Ouvrir sacerdoce aux hommes mariés et aux
femmes pour « sortir du patriarcat » ; permettre aux femmes de prêcher.  
Dans le diocèse : envie « que les paroisses relaient plus fidèlement les orientations
proposées par le Pape François, en particulier pour l’attention aux pauvres et pour les
célébrations » et qu’il y ait un aboutissement concret de la démarche synodale en
paroisse avec des instructions diocésaines.
Dans la PAROISSE : clarifier le rôle et les objectifs des conseils paroissiaux. 3 envies :
Conseil à créer quand inexistant 
Avec des membres en partie élus par les paroissiens
qui rende public ses avis). 

Possibilité pour le conseil paroissial d’être consulté si départ ou nomination de prêtre. 
La coresponsabilité : « difficile d’être coresponsable quand la réalité du monde est
aussi éloignée des solutions proposées par l’Église »

Une formation humaine, en contact avec les réalités du monde, pour les prêtres : les
rendre disponibles pour l’écoute et l’accompagnement de tous, paroissiens et non-
paroissiens. Éviter les jugements moralisateurs ou blessants en confession ou homélie
: « Plus d’écoute, moins de jugement ».
Une formation des paroissiens à l’évangélisation ou au discernement en vue de la
mission

1/UNE GOUVERNANCE PLUS TRANSPARENTE ET PARTICIPATIVE

 Idée novatrice : 

2/ LA FORMATION
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Développer l’accompagnement et le suivi des nouveaux baptisés, des jeunes mariés,
des personnes en périphéries. Avoir de temps à autre « une messe qui prend son
temps »

Davantage de communication interne, de lien, d’écoute. Plus de convivialité
Maintenir le lien avec les personnes âgées et « comment faire venir les jeunes ? »
« Ouvrir » les sacrements notamment l’eucharistie (« place accrue des laïcs dans le don
du sacrement de l’eucharistie »), discerner l’accès aux divorcés remariés et « prévenir
les futurs mariés des enjeux du sacrement » (de mariage)

Pour une église au fait des réalités 
Dans l’évangélisation : créer un dialogue hors paroisses, notamment des groupes
d’écoute et de partage de l’évangile hors paroisse ; plus d’œcuménisme ou de
rencontres avec les autres religions
Avec les périphéries, les « blessés de la vie » : rôle spécifique du prêtre (après la messe
en ne restant pas accaparé par ses paroissiens habituels), par l’accueil des nouveaux,
au sein même de la messe (se présenter au début, geste de paix). Idée novatrice :
accueil « des jeunes en recherche d’identité de genre ».

 ENVIE : 

3/ LE DIALOGUE - Pas d’entre-soi

Au sein même de la paroisse : 

Avec le monde : 

P r é s y n t h è s e  N ° 1 7

109 « nous avons éprouvé chaque fois un très grand plaisir à nous retrouver avec une liberté de
parole toujours plus respectueuse les uns des autres », 
181 « la joie d’être ensemble pour célébrer »,  
133 « paroisse comme un lieu d’échanges » 
78 « Rencontre fraternelle. Besoin de plus de temps forts/ Louange/ Esprit Saint ; La fraternité
rompt la solitude », 
122 « Temps de vivre ensemble. Accepter les autres comme ils sont » 
181 « partager, c’est festif. Garder l’esprit des JMJ » 79 
« Une famille qui accueille ; sentiment d’appartenir vraiment à la communauté ».

1// Rencontre fraternelle. Écoute. Joie d’être ensemble 
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128-4 « beaucoup ne se sentent pas dignes ». 
128 « nous nous sentons exclus, pas consultés pour toutes les décisions. Travail
intergénérationnel. Travail interreligieux. Place des plus délaissés », 
122 « les laïcs ne sont pas écoutés. Les femmes encore moins » ; « proposer aux
fidèles des services », « être solidaires et proposer des aides ponctuelles », « leur faire
totalement confiance » ; « les laïcs doivent prendre plus de responsabilités », 
109 « conseil pastoral »

122 « Réformer l’église et intégrer les femmes dans les tâches nobles diaconat,
distribution de la communion, voire homélie » ;  
109 « manque de considération pour les femmes largement majoritaires » ; 
128 « la place des femmes : donner la communion ? »

109 « On attend du curé : Ecoute -Être pasteur. L’Eglise ne prend pas en compte la vie
des familles. Autoritarisme – manque de considération des femmes », 
78 « il est beau que les prêtres soient des « pères » : encouragement, présence,
sécurité, bienveillance, écoute, accueil, autorité ». 
120 « prêtres ouverts aux réalités de ce monde, écoute » « Prêtres qui ont envie de
faire participer les laïcs » 
179 « Mariage des prêtres non tabous »

181 « La joie d’être ensemble pour célébrer. Certains vont à la messe en courant ;
Manque de formation ; homélies trop longues. Partager, c’est festif. Offrir ce que je
suis dans ma vie de tous les jours. Messe adaptée aux enfants et aux ados. Garder
l'esprit des JMJ. Constituer des équipes liturgiques très tournantes. Je vous offre ma vie
en abondance : la célébration, c’est offrir ce que je suis dans ma vie de tous les jours,
petit et humble ». 
128 « simplifier la liturgie ». 
122 « réécrire en profondeur une liturgie dominicale en français compréhensible par
tous (pas de phrases ampoulées) au profit de célébrations riches d’accueil, de partage,
et de joie. Pendant la messe, réserver des temps de silence. Partager les paroles avec
le prêtre : paroles d’offertoire. »

133 « rénover les parcours de formation. » 
122 « Réformer la formation des prêtres pour qu’elle s’adapte à la culture locale.
Formation des séminaristes … Vie en entreprise avec logement à l’extérieur. Prêtres
s’engagent sur 10 20 ans. » 
181 « homélies trop longues »

2// Les Laïcs : 

3// Les femmes. 

4// Ce qui est attendu de nos prêtres. 

5// Liturgie / homélie : 

6// Formation : 
     1/ des prêtres 
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133 « Parcours qui invite les non croyants. Rénover les parcours de formation »

109 « Perte de personnes dues aux rites, aux dogmes, aux rigueurs qui font obstacles.
Loi morale trop rigide. La religion n’apporte rien de plus que les valeurs humaines et
républicaines. » 
122 « Secouer les dogmes ». 
128 « les exclus de la communion. Accès aux sacrements pour tous. »

79 : « Une famille qui accueille ; sentiment d’appartenir vraiment à la communauté.
Envie de s’impliquer plus ». 
109 « Frustration par rapport à une forme de rigidité. Nous sommes tous conscients
de notre responsabilité et voulons ardemment marcher en Eglise sur le chemin de
l’Evangile. Guidés par l’ES, nous espérons trouver avec Elle le langage et les gestes
nous permettant de nous rapprocher de nos frères qui se sont éloignés ou n’ont
jamais su qu’ils étaient aimés du Père ». 1
20 « L’église a besoin de s’ouvrir à ceux qui se sentent exclus de l’église. Moins de
différences entre les classes sociales » 
100 « Évangéliser sur les marchés » 

179, 100 « présence chrétienne sur les marchés. Evangéliser les autres milieux. », 
128 « travail interreligieux et place des plus délaissés » 
122 « accepter les autres comme ils sont. Les autres formes de christianisme. Suivi des
nouveaux baptisés, des autres sacrements : deuils, … » 
181 « messes adaptées aux enfants » 
109 « L’annonce du royaume repose sur Amour Justice Charité Miséricorde Service des
pauvres » 
78 « Dieu veut collaborer avec nous. Nous nous émerveillons de la pédagogie de Dieu
qui mène à toute chose et se révèle progressivement. Délicatesse de Dieu qui respecte
la nature humaine et sa fragilité. Malgré notre fragilité, Dieu veut collaborer avec nous
et passer par nous. »

    2/ des laïcs : 

7// Dogmes. 

8// Organisation de l’église. 

Ouverture : 

« Un Rêve : 
une église qui ne serait pas repliée sur elle-même et nostalgiques de rites du
passé, ouverte sur le monde dans sa diversité et capable de lui apporter une
espérance »
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Distinction entre l’accueil et l’écoute qui nous semble plus large.
Il est difficile de parler aux exclus et/ou aux pauvres, même s’il y a de tables ouvertes.
C’est important de mettre l’accent sur l’accueil des « périphéries existentielles ».
Fragilité de marcher ensemble. L’Esprit Saint nous a fait sentir le besoin de partager.
Bienveillance entre générations, entre prêtres et laïcs. Accueil familial « vous êtes chez
vous ».
Trouver la présence de Dieu dans tout autre. 
« Je sais que je peux faire appel à l’Église si je me sens mal »
« Manque d’accueil des plus pauvres, pas d’unité avec les protestants »

Besoin de se retrouver. Partager en petit groupe est une joie immense.
Partage d’Évangile simple et spontanée. Esprit familial, union de prière. 
Profiter des occasions pour dialoguer et partager.
Favoriser les temps conviviaux en fin de Messe.
Mise en place d’une communication en paroisse. 
Ambiance spirituelle, fraternelle et simple. Accueil : « j’ai besoin de toi ». Être
bienveillantes. Accueillir avec patience, bienveillance, simplicité et humilité.
L’Église est la source pour trouver les forces et l’expérience d’aller à la rencontre de
l’Autre.
Améliorer l’accueil de non habituels, les arrivants et les activités non spirituelles.
Soigner plus l’aspect extérieur de l’Église

Deux rites utilisés dans une même paroisse. Cohabitation de 2 populations de fidèles.
Belle liturgie montrant le sacré de la cérémonie.
La Messe, summum de notre vie chrétienne, y participer nous permet de nourrir notre
foi, notamment par l’écoute de la Parole de Dieu et de l’homélie.
Jeune couple dit avoir « redécouvert l’importance du sacré ».
« Trop de dogmes, de rites et pas assez de vie évangélique »

Éviter les homélies trop longues. Célébrer sans routine, Messe qui prend son temps.
Enracinement dans la vie sacramentelle. Participation aux équipes liturgiques, chapelet
en groupe.
Trouver dans l’Église un lieu privilégié pour rencontrer Dieu. 
Importance de la communion par les laïcs. 

THÈME 1 : Écouter/Accueillir

Remarques : 

Envies :

THÈME 2 : Célébrer/Liturgie

Remarques : 

Envies :
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L’Église doit se mettre à la portée des hommes et non à l’inverse. Elle doit avoir un
langage compréhensible par tous.

L’accès à la prêtrise des hommes déjà mariés.
Ouvrir le diaconat aux femmes, ainsi que le ministère de lecteur et de l’acolyte.

Manque de prêtres en général, certains diocèses riches en prêtres, d’autres pauvres.
Les catholiques pratiquants sont actuellement une minorité, incluse dans la société.
« Le règne de Dieu s’est approché » : la même annonce est faite à ceux qui l’accueillent
comme ceux qui rejettent. 
« Lors du mariage civil de mon fils avec une musulmane, pas de possibilité de dialogue
avec le curé »
« Le refus de baptiser un adulte malade sans préparation »

Pas de hiérarchie dans les missions. Évolution du rôle des femmes.
Mieux valoriser ce qui fait les femmes dans l’Église et les responsabiliser. 
Ne pas rester dans la bulle paroissiale, comment avoir plus d’interaction avec ce qui se
fait dans le diocèse. Appartenance à l’église universelle.
Être en vérité avec soi-même pour être en vérité avec les autres.
Garder notre identité tout en restant ouverts à tous, baptisés ou non.

L’Église devrait revoir son refus, mal compris, concernant l’accès aux sacrements des
divorcés remariés ou non. 

Nécessité des formations sur le fondement de notre foi. 
Besoin de se former pour éviter les mauvaises voies.
Importance du baptême des petits enfants. C’est aussi le rôle de parents et de grands
parents d’accompagner leurs enfants dans la foi.

Formation à la mission et aux témoignages. 
Participer à un cycle d’enseignements. Mieux former les catéchistes.
Préparation sérieuse aux sacrements. 
Formation à l’écoute.
Mieux communiquer sur les formations existantes au Diocèse ou en paroisses.
Il convient d’approfondir nos connaissances pour pouvoir parler aux autres de notre
foi.

Idées novatrices :

THÈME 3 : Discerner et décider

Remarques :

Envies :

Idées novatrices :

THÈME 4 : Formation

Remarques :

Envies :
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Formation des prêtres, plus ouverte à « la vie du monde », sur la « réalité de la société
» pour ne pas « se cantonner dans l’entre soi ecclésial ». 
Formation/transformation des laïcs : « prendre conscience que le changement dans
l’Eglise passe par notre propre conversion à l’Esprit Saint ». Développer la formation
pour « l’annonce de la Bonne Nouvelle », en proposant notamment des suites au
parcours Alpha et « inciter les fidèles à partager la Parole en petits groupes ».

Aider chacun à « trouver sa place », en particulier les femmes, et les jeunes qui sont
absents. 
Travailler en équipe, « dans les services paroissiaux et avec les prêtres » ;
Développer les services, en particulier auprès des aînés et des « gens en souffrance ». 
Gouvernance : développer la coresponsabilité, le « partage des décisions », éviter
l’excès de cléricalisme, aussi bien de la part des clercs que des laïcs. Que les « conseils
pastoraux soient représentatifs de toutes les sensibilités ». Et qu’on soit attentifs « à la
place des femmes » (donner la communion, ouvrir au diaconat, prêcher, se faire laver
les pieds, être enfant de chœur). 
« Donner aux paroisses le maximum d’autonomie dans les domaines où, clergé et laïcs
unis, sont en mesure d’assumer la responsabilité des décisions prises »
Entrer en relation en développant « la vie fraternelle », en décloisonnant les lieux de
dialogue en multipliant les groupes d’écoutants, en créant des boîtes ou forum à idées,
en veillant à ce que clercs et laïcs se connaissent mieux et apprennent la confiance
mutuelle. Et ne pas oublier « les absents temporaires ».
Apprendre à « gérer les divergences et les conflits sans provoquer des séparations
irrémédiables ». 
S’ouvrir « aux non pratiquants », y compris en faisant du porte à porte ou en rejoignant
les CIL de quartier.

« Simplifier le vocabulaire ecclésial », « dialoguer à hauteur humaine ».
Développer la communication pour mieux connaître les attentes des fidèles et rendre
compte des décisions prises.
« Les acteurs des services paroissiaux sont mal connus ». « Mieux communiquer les
événements au niveau diocésain » et « promouvoir des événements qui rassemblent
différentes sensibilités ».
Mieux informer des messages des évêques de France.
Organiser des événements festifs.

THÈME GLOBAL
« Revenir à l’Évangile et développer l’ouverture au monde »

FORMATION

VIE DE LA PAROISSE

COMMUNICATION 

P r é s y n t h è s e  N ° 1 9



P A G E  3 8

Sauvegarder l’unité dans l’Eglise en évitant de créer deux communautés de sensibilités
différentes dans une même paroisse.
Entre prêtres et laïcs, aller vers des relations fraternelles. S’accueillir mutuellement,
s’appeler par nos prénoms et prendre soin les uns des autres. Partager et faire
connaître la Parole simplement, échanger sur les sujets sociétaux de l’Eglise et
chercher ensemble le sens des positions de l’Eglise. Préparer des homélies au
vocabulaire simple confiées parfois à des femmes. 
Ne pas s’appuyer toujours sur les mêmes « trop c’est trop ».
Développer pour les enfants des patronages et s’ouvrir aux autres confessions pour la
société. 

Fraternité,
Améliorer l’accueil de tous, 190
Faire connaître la Parole, trouver des mots, des images, des visuels simples, 191
Donner du sens aux positions de l’Eglise face aux questions de société,187
Donner de la transparence sur les sujets sociétaux de l’Eglise, y compris tabous
(pédophilie, mariage des prêtres) 69
Que le prêtre ne se fasse plus appeler père, 189 
Que le prêtre tienne compte des fragilités psychologiques, 189
Besoins de « sermons courts, audibles, témoins de la foi plus que d’un discours
intellectuel, parfois prononcé par des femmes »,
Engagement « trop c’est trop », 190
Développer des patronages, 188
Sauvegarder l’unité dans l’Eglise 187 ; pas de division mais du partage 191
S’ouvrir aux autres confessions 189

Propositions : 

Verbatims retenus des fiches 69, 187, 188, 189, 190, 191, 192
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Ami Isabelle, La Farlède
Bertrand Perrine, Pie X
Bruno Emmanuel , Saint Georges
Camilleri Anne, Draguignan
Castille Bernard, Notre Dame des Routes
Cei Michèle, Groupe Mixte Six-Fours
Chastagnier Jean, La Farlède
Couderc Annick, La Farlède
de la Bévière Jacques, Sanary
de Billy Marie-Françoise, Centre Mariste
de Fombelle Gonzague, La Loubière
Delannoy Zette, CVX Bandol
de Laurens Jacques, Centre Mariste
Desarcis Michèle, Notre Dame des Routes
Derkenne Marie-Claude, Sanary
Dubrule JR, Sup. Cte Divine Miséricorde
Frances Anne Marie, Ste Thérèse et Pradet
Gadéa Nathalie, CVX
Gaspard Nathalie, Entre voisins
Giroud André, Diacre, Communauté Franciscaine

Giroud Jocelyne, Communauté Franciscaine
Goberville Pierre, UDV – Ste Thérèse
Guidoni Nadine, Groupe Sophie
Henry Patrick, La Beaucaire
Henry Valérie, La Beaucaire
Martini Elisabeth, Fraternité Franciscaine Séculière
Meunier François, Ecclésiola, Cathédrale
Pélissier Bernard, Sanary CVX
Perrein Christian, Hyères
Perrein Marie, Hyères
Salin Sylvie, Bandol
Soeur Stefania, Sœur du Bon Pasteur
Sœur Lucie Kabase, Sœur du Bon Pasteur
Varin Caroline, Hyères
Van Huffel Béatrice, Centre Mariste
Vignal Alain, Saint François de Paul
Villemard Ingrid, La Valette
Wambergue Françoise, Hyères
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